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Le président de la République 
reçoit un appel téléphonique de son 

homologue français

La visite officielle de Tebboune 
en France aura lieu à cette date

Le président de la République reçoit un appel téléphonique
 de son homologue égyptien

Attaf reçoit un appel téléphonique de la directrice exécutive 
de l’ONUDC à Vienne

Le président de la République, M. 
Abdelmadjid Tebboune, a reçu un appel 
téléphonique de son homologue français, 

M. Emmanuel Macron, lors duquel ils ont 
évoqué les relations bilatérales et des questions 
de dimension régionale et internationale, 
indique lundi un communiqué de la Présidence 
de la République.
“Le président de la République, M. 
Abdelmadjid Tebboune, a reçu un appel 
téléphonique de son homologue français, M. 
Emmanuel Macron, lors duquel ils ont évoqué 
les relations bilatérales et des questions de 

dimension régionale et internationale”, précise 
le communiqué.
Lors de cet appel, le président de la République 
“a exprimé sa profondeinquiétude concernant 
les développements de la situation en 
Palestineoccupée, en particulier à Ghaza”, 
ajoute la même source.
Les deux présidents ont également évoqué 
“les perspectives économiques communes 
profitables aux deux pays, notamment dans 
les domaines de l’agriculture, de l’énergie, des 
terres rares et de l’industrie ferroviaire”.
“Les deux présidents ont, enfin, convenu, de la 
visite officielle du président de la République 
en France, qui aura lieu à la fin septembre, 
début octobre, la date officielle de la visite 
devant être fixée ultérieurement”, conclut le 
communiqué.

Après plusieurs reports, Alger et Paris 
semblent, enfin, être tombés d’accord 
sur la date à laquelle le président 

algérien, Abdelmadjid Tebboune, effectuera 
une visite officielle en France. Celle-ci devrait 
avoir lieu fin septembre ou début octobre 
prochain.
Cette date a été arrêtée au cours d’un appel 
téléphonique entre le président algérien, 
Abdelmadjid Tebboune, et son homologue 
français, Emmanuel Macron, qui s’est déroulé 
ce soir – lundi 11 mars 2024 –, comme 
mentionné par le communiqué de la Présidence 
de la République.
« Le Président de la République, Abdelmadjid 
Tebboune, a reçu un appel téléphonique de 
son homologue, le Président de la République 
française, Emmanuel Macron, au cours duquel 
ils ont discuté des relations bilatérales et des 
questions régionales et internationales », 

indique le document.
Au cours de cet appel, le président Tebboune 
a exprimé sa profonde préoccupation quant 
à l’évolution de la situation en Palestine, en 
particulier à Gaza. Les deux Chefs d’État ont 
également évoqué les perspectives économiques 
communes, notamment l’agriculture, l’énergie, 
les terres rares et l’industrie ferroviaire.
Enfin, les deux présidents ont convenu que 
la visite officielle d’Abdelmadjid Tebboune 
en France aura lieu fin septembre et début 
octobre. La date officielle devant être fixée 
ultérieurement, précise le même communiqué.

Le président de la République, 
M. Abdelmadjid Tebboune, 
a reçu, mardi, un appel 

téléphonique de son frère, le 
président de la République arabe 
d’Egypte, pays frère, M. Abdel 
Fattah Al-Sissi, qui lui a adressé ses 
vœux à l’occasion de l’avènement du 
mois sacré de Ramadhan, indique un 

communiqué de la Présidence de la 
République.
“Le président de la République, M. 
Abdelmadjid Tebboune, a reçu, ce 
jour, un appel téléphonique de son 
frère, le président de la République 
arabe d’Egypte, pays frère, M. Abdel 
Fattah Al-Sissi, qui lui a adressé ses 
vœux à l’occasion de l’avènement 

du mois sacré de Ramadhan, lui 
souhaitant ainsi qu’au peuple 
algérien davantage de progrès 
et de prospérité”, lit-on dans le 
communiqué.
A cette occasion, “Monsieur le 
Président a adressé ses vœux au 
Président Al-Sissi, souhaitant au 
peuple égyptien frère progrès et bien-

être”, selon la même source.

Au cours de cet appel, le président 

de la République a passé en revue 

avec son homologue égyptien “les 
récents développements en Palestine 

occupée, notamment dans la bande de 

Ghaza”, conclut le communiqué.

Le ministre des Affaires 
étrangères et de la 
Communauté nationale à 

l’étranger, M. Ahmed Attaf, a reçu, 
mardi, un appel téléphonique de la 
directrice exécutive de l’Office des 
Nations unies contre la drogue et le 
crime (ONUDC) à Vienne, Mme 
GhadaWaly, indique un communiqué 

du ministère.

L’entretien a porté sur les relations 

de coopération entre l’Algérie et cet 

organe onusien, a précisé la même 

source.
Les deux parties se sont félicitées 
de la mise en oeuvre sur le terrain 
des programmes de coopération 
convenus, a ajouté la même source.
Les deux parties ont également 
évoqué les efforts de l’Algérie en 
matière de lutte contre la criminalité 
transnationale organisée, la 

contrebande et le trafic de drogue 
dans la région, soulignant “la 
nécessité de placer cette action 
au cœur des préoccupations des 
différents partenariats multilatéraux, 
notamment le partenariat afro-
européen, selon la même source.
Par ailleurs, les deux parties 
ont échangé les vues sur les 

développements concernant le 
processus d’élaboration d’une 
convention internationale inclusive 
sur la lutte contre l’utilisation des 
technologies de l’information et de la 
communication à des fins criminelles, 
ainsi que les perspectives d’achever 
ce processus à la mi-année, a conclu 
le communiqué.

L’Algérie appelle à des enquêtes approfondies sur les violences 
sexuelles en Palestine occupée

Le représentant permanent 
de l’Algérie auprès des 
Nations unies à New York, 

l’ambassadeur Amar Bendjama, 
a souligné l’impératif de mener 
“des enquêtes approfondies” sur 
les violences sexuelles commises 
par les forces d’occupation dans 
les territoires palestiniens, appelant 
une nouvelle fois à l’imposition 
“urgente” d’un cessez-le-feu à 
Ghaza pour mettre un terme à ces 
atrocités.
“Je tiens à souligner la position de 
principe de mon pays, l’Algérie, 
selon laquelle personne, homme ou 
femme, quelle que soit sa religion 
ou son origine, ne devrait endurer 

les horreurs des violences sexuelles” 
dans les territoires palestiniens 
occupés”, a déclaré M. Bendjama, 
qui a indiqué avoir pris note du 
briefing lundi devant le Conseil de 
sécurité de la Représentante spéciale 
du Secrétaire général de l’ONU sur 
la violence sexuelle dans les conflits, 
Pramila Patten.
“De tels actes sont clairement 
condamnés par notre religion et les 
responsables doivent faire face à 
de graves conséquences dans les 
limites de la loi”, a-t-il poursuivi 
avant d’ajouter: “Il est impératif 
que des enquêtes approfondies sur 
des incidents de cette nature soient 
menées avec le plus grand sérieux et 

la plus grande diligence”.
M. Bendjama a, en outre, dit 
espérer que Mme Patten obtiendrait 
l’autorisation de visiter de nombreux 
centres de détention où les droits 
humains des Palestiniens sont 
violés, avec plus de 3.484 détenus 
administratifs emprisonnés sans 

procès.
“En outre, sa présence dans la 
bande de Ghaza lui aurait permis 
de constater par elle-même 
l’ampleur des abus sexuels infligés 
aux Palestiniens par les forces 
d’occupation et de les transmettre à 
la communauté internationale”, a-t-
il enchaîné.
Et de souligner dans ce sens: 
“Cet engagement contribuerait à 
sensibiliser davantage aux défis 
auxquels sont confrontés les 
Palestiniens et à favoriser une 
meilleure compréhension de leurs 
souffrances”.
Dans le même contexte, M. 
Bendjama a tenu à rappeler que les 

femmes palestiniennes ont subi, 

pendant des décennies, l’impact 

d’une agression incessante, subissant 

une discrimination et une violence 

indescriptible sur plusieurs fronts, 

et que la population palestinienne, 

et en particulier les femmes, “a été 

soumise à d’innombrables brutalités, 

violant l’essence même de leur 

humanité et de leur dignité”.

Cette situation critique, a-t-il déploré, 
“n’est cependant pas un phénomène 

récent. Elle a persisté tout au long 

de l’occupation, exacerbée par une 

politique de punition collective”.
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Près de 320.000 bénéficiaires de l’allocation chômage orientés 
vers le monde du travail

PCH :
Vers une réactualisation 

de la nomenclature 
des médicaments

BAC et BEM 2024 : 
Le ministère de l’Education 

arrête les dates

Formation :
La délivrance du diplôme 

numérique, un “pas important” 
pour consacrer 
la numérisation

Le ministère de l’Éducation 
nationale a dévoilé ce mardi 12 
mars 2024 les dates des examens 

du brevet de l’enseignement moyen et 
du Baccalauréat pour l’année scolaire 
2023/2024.
Le Ministère informe tous les candidats 
aux examens du Brevet d’Enseignement 
Moyen (BEM) et du Baccalauréat 

(BAC) de l’enseignement secondaire 
pour l’année scolaire en cours que les 
dates des examens sont fixées comme 
suit :
•L’épreuve du Brevet de l’enseignement 
moyen se déroulera du lundi 3 juin au 
mercredi 5 juin 2024
•L’épreuve du Baccalauréat aura lieu du 
dimanche 9 juin au jeudi 13 juin 2024.

Le ministre de la Formation et de 
l’Enseignement professionnels, 
Yacine Merabi, a estimé lundi, 

que la délivrance du premier diplôme 
numérique à l’Institut national spécialisé 
en formation professionnelle dédié aux 
technologies de l’information et de la 
communication de Bou Ismail (Tipasa) 
est un “pas important “pour consacrer la 
numérisation de la totalité du secteur.
La délivrance du premier diplôme 
numérique dans le secteur de la formation 
“est un pas important sur la bonne voie 
visant la concrétisation des différents 
projets de numérisation actuellement en 
cours auprès des services centraux du 
secteur”, a indiqué le ministre dans son 
allocution à cette occasion.
“Il s’agit d’une première étape en 
perspective de la prochaine phase qui 
touchera tous les secteurs, laquelle sera 
documentée et sécurisée dans le centre 
de la base des données, qui sera bientôt 
lancée en réalisation”, a-t-il ajouté.
Après avoir affirmé que “la transition 
numérique ambitionnée est une orientation 
stratégique pour l’Etat”, M. Merabi a 
appelé les cadres du secteur à “accélérer 
la cadence du travail et à mettre en œuvre 
des différents projets de numérisation 
programmés au titre de cette stratégie qui 
a adopté une feuille de route claire basée 
essentiellement sur la gouvernance, le 
service numérique et la numérisation du 
champ pédagogique du secteur”.
Le ministre a souligné, à ce titre, que 
la réalisation des objectifs principaux 
du secteur repose sur la numérisation, 
la modernisation et l’actualisation des 
outils et ouvrages de gestion technique, 
pédagogique, administrative et financière. 
A cela s’ajoute la modernisation du 
système de suivi pédagogique, et partant 
la renonciation aux moyens traditionnels 
et phénomènes négatifs résultant de la 

bureaucratie, pour atteindre l’objectif 
“Zéro papier” dans les domaines 
administratif et pédagogique.
La visite du ministre de la Formation 
et de l’Enseignement professionnels 
a constitué une opportunité pour faire 
la promotion de la nouvelle spécialité 
lancée pour la première fois à l’Institut 
national spécialisé dans la formation 
professionnel (INSFP) de Bou Ismail, au 
titre de la session de février 2024, à savoir 
la Cybersécurité (sécurité des systèmes et 
réseaux).
Selon le ministre, cette spécialité a été 
introduite en réponse à la demande 
croissante exprimée par divers 
secteurs, administrations et entreprises 
économiques, en raison de son rôle dans 
la protection et sécurisation des données, 
réseaux et programmes contre les cybers 
attaques externes notamment.
“La formation dans ce domaine est 
conforme aux normes internationales en 
vigueur en matière d’excellence et de 
qualité, et se fait en partenariat avec des 
établissements leaders dans ce domaine”, 
a-t-il ajouté.

Le ministre du Travail, 
de l’Emploi et de la 
Sécurité sociale, Fayçal 

Bentaleb, a indiqué, lundi, que 
près de 320.000 personnes sur 
les deux millions de bénéficiaires 
du dispositif de l’allocation 
chômage avaient été orientés 
vers le monde du travail, 30.000 
d’entre eux ayant bénéficié 
d’emplois stables.
Invité du Forum de la Radio 
algérienne, le ministre a 
précisé que “près de 320.000 
personnes sur les deux millions 
de bénéficiaires du dispositif 
de l’allocation chômage ont été 
orientés vers le monde du travail”, 
ajoutant que “30.000 d’entre eux 
ont bénéficié d’emplois stables 

et 117.000 bénéficiaires ont 
été formés selon les besoins du 
marché”.
S’agissant de l’élargissement 
de la base des affiliés à la 
sécurité sociale, M. Bentaleb a 
fait état d’”une hausse du taux 
d’employeurs affiliés estimée à 
plus de 14,1% entre 2021 et 2023, 

soit 53.847 nouveaux affiliés au 
cours de cette période marquée 
par une récession économique et 
une crise sanitaire mondiale”.
Ces statistiques “traduisent 
une reconstitution de la base 
économique en Algérie, 
désormais établie sur un système 
transparent et juste, où les 
engagements vis-à-vis de la 
sécurité sociale sont honorés 
et où il existe une relation de 
confiance entre les employeurs 
et les institutions de l’Etat”, a-t-il 
estimé.
En Algérie, “la protection 
sociale est consacrée 
constitutionnellement et occupe 
une place importante parmi les 
engagements du président de la 

République, M. Abdelmadjid 
Tebboune”, a soutenu le ministre.
Et d’ajouter à ce propos que 
“les statistiques fournies par 
l’Association internationale de la 
sécurité sociale confirment que 
l’Algérie arrive devant en termes 
de taux de couverture sociale, 
qui est d’environ 77%”. C’est 
un “taux honorable par rapport à 
d’autres pays”, a-t-il dit.
L’engagement de l’Algérie 
en matière de protection 
sociale est “fondamental”, 
a-t-il affirmé, précisant que 
tous les risques prévus dans 
les Accords internationaux de 
sécurité sociale étaient couverts, 
outre l’indemnité de chômage-
intempéries dont bénéficient 

les entrepreneurs du secteur de 
l’hydraulique et des travaux 
publics.
S’agissant de la numérisation 
du secteur, le ministre a affirmé 
que “la gouvernance exige une 
gestion numérique”, soulignant 
que son secteur “a mis à la 
disposition des citoyens plus de 
100 services accessibles via le 
portail électronique”.
Quant à la carte Chifa de deuxième 
génération, M Bentaleb a fait 
savoir que “plus de 30 millions 
de personnes bénéficient de cette 
carte intelligente, qui stocke plus 
de 40 prescriptions médicales et 
plus de 400 médicaments pour les 
assurés”, la qualifiant “d’acquis 
important pour les citoyens”.

La Pharmacie centrale des Hôpitaux 
(PCH) envisage une réactualisation 
de la nomenclature des médicaments, 

en incluant de nouvelles molécules, a affirmé 
mardi son directeur général, Samir Ferhat, 
assurant que la majorité des médicaments 
anticancéreux disponibles en Algérie sont 
“administrables” aux malades.
A ce propos, il a fait savoir que “les 
fournisseurs locaux sont entrain de fournir 
des efforts pour répondre aux besoins de la 
PCH, qu’ils couvrent actuellement à hauteur 
de 30%”, relevant que ces derniers sont 
“confrontés à la tension observée à l’échelle 
internationale sur la matière première”.
Abordant la question de la rupture des 
médicaments anticancéreux, M. Ferhat a 
indiqué, sur les ondes de la Chaine3 de la Radio 
Algérienne, que “seuls 3 produits connaissent 
des difficultés d’approvisionnement en 
raison de leur abandon par les fabricants” 

et que “tous les autres médicaments sont 
remplaçables et peuvent être administrés aux 
malades”.
Les ruptures, a-t-il précisé, “s’expliquent 
également par les besoins qui ne sont parfois 
pas exprimés par les hôpitaux, s’agissant 
notamment des produits mixtes, disponibles 
au niveau de la PCH et des pharmacies 
d’officine”.
Il a assuré qu’en plus des produits 
anticancéreux, la PCH “prend en considération 
tous les besoins exprimés par les hôpitaux et 
auxquels elle répond rapidement”.
D’autre part, M. Ferhat a évoqué l’importance 
d’intégrer les nouvelles technologies pour 
l’analyse des données, des prévisions et des 
besoins afin de “prévenir les ruptures de 
stocks”, ajoutant qu’un “système de veille 
existe déjà au niveau de la PCH permettant 
de surveiller le niveau des stocks existants”.
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JOURNÉE INTERNATIONALE DES MATHÉMATIQUES:

Riche programme dans les établissements éducatifs
 du 12 au 19 mars

Ouverture du 3e Forum de la pensée culturelle islamique à Alger

Baddari appelle à renforcer la synergie entre le Centre
 de développement des technologies avancées et le partenaire 

économique

Signature d’une convention entre l’Université d’Alger 3 et l’UFC

Le ministère de l’Education 
nationale a élaboré, à 
l’occasion de la célébration 

de la Journée internationale des 
mathématiques (14 mars), un 
programme riche et varié visant à 
mettre en évidence l’importance et le 
rôle des mathématiques dans divers 
aspects de la vie, a indiqué lundi un 
communiqué du ministère.
“Un programme riche et varié à 
caractère scientifique, pédagogique et 
ludique est prévu du 12 au 19 mars 
2024 dans tous les établissements 
éducatifs” en vue de mettre en 
évidence “l’importance et le rôle des 
mathématiques dans divers aspects de 
la vie”, a précisé le communiqué.

“Dans le cadre du plan d’action du 
Gouvernement, issu du programme 
du président de la République, M. 
Abdelmadjid Tebboune, le ministère 
de l’Education nationale veille à 
promouvoir l’enseignement des 
mathématiques à tous les niveaux 
d’enseignement et à encourager 
les inscriptions dans les filières 
mathématiques et math-techniques”, 
a souligné la même source.
Le ministère s’attèle à “prendre part 
à tous les événements régionaux 
et internationaux pertinents, 
dont la célébration de la Journée 
internationale des mathématiques”, a 
ajouté le communiqué.
Proclamée par l’UNESCO en 

2019, la Journée internationale des 

mathématiques est célébrée le 14 

mars de chaque année pour mettre 

en lumière le rôle des mathématiques 

dans divers aspects de la vie, 

souligner leur importance majeure 

dans les domaines scientifique, 
technologique, économique et 

social et mettre en évidence le rôle 

fondamental joué par les sciences 

mathématiques dans la réalisation des 

Objectifs de développement durable 

(ODD) et pour relever les défis en 
matière d’intelligence artificielle, de 
transformation technologique et de 

changement climatique.

La ministre de la Culture et 
des Arts, Soraya Mouloudji, 
a présidé, mardi à Alger, 

l’ouverture de la 3e édition du Forum 
de la pensée culturelle islamique qui 
constituera, tout au long du mois 
sacré, un rendez-vous du dialogue 
scientifique autour des questions 
culturelles et intellectuelles à 
dimension spirituelle, l’accent étant 
mis cette année sur “les valeurs 
civilisationnelles et les enjeux de 
l’avenir”.
Lors de la première séance du Forum 
de la pensée culturelle islamique, 
qui s’est déroulée au Palais de 
la culture “Moufdi Zakaria” en 
présence du conseiller auprès du 
président de la République chargé 

de l’Education, de l’Enseignement 
supérieur, de la Formation 
professionnelle et de la Culture, 
M. Mohamed SeghirSaâdaoui, du 
ministre des Affaires religieuses et 
des Wakfs, M. Youcef Belmehdi, de 
présidents d’instances nationales et 
de parlementaires, Mme Mouloudji 
a souligné que ces rencontres 
scientifiques “interviennent à la 
lumière des enjeux et des défis que 
vit l’Homme moderne, raison pour 
laquelle ce dernier ressent le besoin 
de renouer avec les désirs de l’âme 
et les valeurs de solidarité, du bien 
et de tolérance”.
Et d’ajouter : “Aujourd’hui, le 
monde prend conscience que les 
valeurs partagées, universelles et 

humaines sont à la fois le remède 
spirituel et civilisationnel aux crises 
qu’il connait”.
“A travers l’organisation de 
ces rencontres scientifiques 
hebdomadaires, le ministère de la 
Culture et des Arts reconnait que 
le véritable enjeu est d’encourager 
le citoyen à préserver les valeurs 
acquises qui, elles, ont réussi à 
préserver la stabilité et l’unité de 
sa société, tout en s’ouvrant au 
monde avec son innovation et sa 
participation au progrès”, a soutenu 
la ministre.
Mme Mouloudji s’est, également, 
félicitée de l’inauguration par le 
président de la République, M. 
Abdelmadjid Tebboune de Djamaâ 

El-Djazaïr, un édifice religieux, 
scientifique et culturel qui, a-t-
elle dit, constitue un vivier des 

valeurs citoyennes et universelles, 

rassembleur et unificateur.
A cette occasion, elle a rappelé 

que son département ministériel 

“a réalisé des acquis importants en 

termes de restauration des mosquées 

archéologiques”, affirmant que 
ce type de rénovation “n’obéit 

pas uniquement à une mission 

architecturale visant à préserver 

notre patrimoine autant qu’elle 

obéit à un devoir religieux et tend à 

satisfaire un besoin spirituel”.

Le ministre de l’Enseignement 
supérieur et de la Recherche 
scientifique, Kamel Baddari, 

a appelé, mardi à Alger, à renforcer 
la synergie entre le Centre de 
développement des technologies 
avancées (CDTA) et le partenaire 
économique.
Lors d’une visite d’inspection 
au Centre de développement des 
technologies avancées de Baba 
Hassen (Alger), M. Baddari s’est 
enquis des nouveaux produits 
de recherche exploitables et 
commercialisables ayant été 

réalisés au niveau du Centre dans 
les domaines de l’énergie, du 
numérique, de la santé, des travaux 
publics et des transports, en sus 
d’autres innovations en matière de 
météorologie et de détection des 
feux de forêt.
Le ministre a également inspecté 
d’autres réalisations, dont une 
station de production d’hydrogène 
à partir de l’énergie solaire et une 
plateforme pour tester les détecteurs 
de monoxyde de carbone.
Dans une déclaration à la presse 
en marge de sa visite, M. Baddari 

a appelé à “renforcer la synergie 
entre le Centre de développement 
des technologies avancées et le 
partenaire économique en vue de 
faciliter la commercialisation des 
innovations et d’atteindre, ainsi, les 
objectifs de la stratégie de recherche 
scientifique, qui met la connaissance 
et la recherche au service de 
l’économie et de la société”.     
Saluant les efforts consentis par 
le CDTA, le ministre a appelé à 
soutenir “cette unité de recherche, de 
développement et de fabrication” et 
à “faire connaître ses produits pour 

facilite leur commercialisation”.

Pour sa part, le Directeur général 

du Centre de développement des 

technologies avancées, Mohammed 

Traiche, a fait savoir que le défi 
actuel du Centre consistait à “fournir 

la technologie nécessaire aux 

partenaires économiques, créer des 

réseaux d’entrepreneuriat au niveau 

industriel en associant les étudiants 

et accompagner ces derniers dans la 

création de leurs propres start-up”.

Une convention a été 
signée, lundi à Alger, 
entre l’Université d’Alger 

3 “Ibrahim Sultan Cheibout” et 
l’Université de formation continue 
(UFC), en vue d’encourager et de 
développer les échanges scientifiques 
au service des enseignants, des 
étudiants et du personnel des deux 
universités, indique un communiqué 
de l’Université d’Alger 3.
Cette convention qui inscrit dans le 
cadre de “la politique de réforme 

du ministère de l’Enseignement 
supérieur et de la Recherche 
scientifique, visant à renforcer 
l’ouverture de l’université sur son 
environnement extérieur”, a été 
signé par le recteur de l’Université 
d’Alger 3, Khaled Rouaski, et le 
directeur général de l’UFC, Yahia 
Djaafri, a précisé la même source.
La convention vise à encourager et à 
développer la coopération entre les 
deux universités à travers la mise en 
place de tous les moyens disponibles 

pour perfectionner le niveau 
des étudiants et actualiser leurs 
connaissances afin de s’adapter aux 
développements dans le domaine de 
la recherche scientifique, selon la 
même source.
Le document prévoit également 
l’échange d’expériences 
et l’organisation conjointe 
d’événements scientifiques, 
de journées de sensibilisation, 
d’activités culturelles et sportives, a 
conclu le communiqué.
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Plus de 174 points de 
vente répartis à travers 
l’ensemble du territoire 

national ont été mis en place 
pour l’opération de vente 
directe des produits de la 
pêche et de l’aquaculture, « du 
producteur au consommateur ».
L’opération a débuté dans 27 
wilayas relevant de trois points 
de coordination : Oran, Guelma 
et Alger. Parmi les wilayas 
concernées figurent : Aïn Defla, 
Boumerdès, Skikda, El Tarf, 
Jijel, Oran, Sidi Bel Abbès, 
Tlemcen, M’déa, Djelfa et 
Tissemsilt.
Dans la capitale, plus de 10 
points de vente ont été ouverts 
dans les communes de la 

Casbah ( Sahat Chouhada), 
Aïn Benian, Baba Hassen, Bir 
Khadem, Douera, Kouba, Sidi 
M’hamed (1er Mai), Bir Touta, 
Eucalyptus et Sidi Abdellah.
Le réseau de points de vente à 
Alger, est en pleine expansion 
et devrait atteindre 20 points de 
vente d’ici quelques jours.
Notons que la vente s’effectue 
dans des stands aménagés, 
notamment au niveau des ports 
et des marchés de proximité.
Opération de vente directe de 
poisson : des prix abordables 

pour tous !
Le prix de la dorade royale a 
été fixé à 1250 DA et celui du 
tilapia rouge à 590 DA. En 
plus des produits frais, divers 

produits de conserve, tels 
que la sardine et le thon, sont 
également proposés à des prix 
plus justes sur les étalages de 
ces points de vente directe.
Parallèlement à cette 
initiative, une campagne de 
sensibilisation a été lancée 
auprès des professionnels pour 
les encourager à proposer des 
prix solidaires durant le mois 
de Ramadan.
L’ambition du secteur est de 
pérenniser cette initiative tout 
au long de l’année, afin de 
garantir aux citoyens l’accès 
aux produits de la pêche et 
de l’aquaculture à des prix 
compétitifs.
Pour cela, plusieurs partenariats 

ont été conclus avec des acteurs 
privés, tels que :
• Des sociétés de pisciculture,
• Des usines de transformation 
et de conditionnement,
• Des sociétés de transport 
frigorifique.

L’opération de vente directe 
des produits de la pêche et de 
l’aquaculture s’inscrit dans 
une dynamique globale visant 
à améliorer le pouvoir d’achat 
des citoyens et à garantir la 
sécurité alimentaire du pays.

POISSON À PRIX ABORDABLES – RAMADAN 2024 :           

Ouverture de 174 points de vente

INONDATIONS / INDEMNISATION DES AGRICULTEURS:           

L’attachement du président de la République 
au principe de justice sociale salué

L’ Union nationale des 
Paysans algériens 
(UNPA), a salué, 

mardi dans un communiqué, 
les décisions du Conseil des 
ministres tenu dimanche dernier, 
relatives à l’indemnisation 
des agriculteurs impactés par 
les récentes inondations, et 
qui reflètent l’attachement du 
président de la République, 
M. Abdelmadjid Tebboune, au 

principe de justice sociale.
“Dans le cadre du suivi de 
l’actualité nationale, l’UNPA 
a suivi avec un grand intérêt 
les décisions judicieuses du 
président de la République, M. 
Abdelmadjid Tebboune, lors 
du Conseil des ministres du 10 
mars 2024, notamment celles 
relatives au versement d’une 
indemnité de 50.000 DA pour 
les agriculteurs impactés par les 

récentes inondations dans un 
délai maximal d’une semaine, 
par le biais de la Caisse nationale 
de mutualité agricole (CNMA)”, 
indique le communiqué de 
l’UNPA.
A ce titre, l’UNPA “salue 
hautement ces décisions”, les 
qualifiant de “bon augure pour les 
agriculteurs en ce début du mois 
sacré de Ramadhan”, saluant 
l’attachement du président de la 

République au principe de justice 
sociale.
L’UNPA a adressé ses 
remerciements au président de la 
République pour “les réalisations 
agricoles, y compris les décisions 
prises qui constituent un nouveau 
jalon témoignant de son travail 
assidu accompli avec sagesse, 
clairvoyance et rationalité”, 
mettant en avant “la place 
qu’occupe le secteur agricole, 

grâce à la politique de bonne 
gouvernance du président de la 
République”.
Le président de la République 
avait ordonné, concernant les 
agriculteurs impactés par les 
inondations qui ont touché sept 
wilayas, le versement d’une 
indemnité de 50.000 DA durant le 
mois de Ramadhan, et ce, “dans 
un délai maximal d’une semaine, 
par le biais de la CNMA.

AAPI :           

307 assiettes foncières proposées via la plateforme 
numérique de l’Investisseur depuis son lancement

L’ Agence algérienne 
de la promotion 
del’investissement 

(AAPI), a proposé 307 assiettes 
foncières relevant dudomaine de 
l’Etat destinées à la réalisation 
de projets d’investissementvia 
sa plateforme numérique de 
l’Investisseur, et ce, depuis le 
lancementde cette dernière le 
8 février, a indiqué lundi un 
communiqué de l’AAPI.
Depuis l’ouverture de la 
plateforme numérique de 
l’Investisseur, étant le moyen 
exclusif qui permet de traiter 
les demandes des personnes 
souhaitant bénéficier d’un foncier 
économique pour la réalisation 
d’un projet d’investissement, 
307 assiettes foncières ont, 
jusqu’à présent, été publiées avec 
une superficie totale estimée à 
176 hectares répartis à travers 28 
wilayas, précise le communiqué.
L’opération de publication des 
assiettes foncières disponibles 
se poursuit pour inclure les 
autres wilayas, compte tenu 
que l’AAPI, à laquelle la 
gestion de cette plateforme 

numérique a été confiée, procède 
à son actualisation de manière 
périodique et continue.
“L’AAPI s’attèle à doubler le 
nombre d’assiettes foncières 
publiées dans les prochaines 
tranches qui seront directement 
publiées après parachèvement 
de la période d’étude de 15 
jours”, et ce, en application des 
dispositions de la loi n  23-17 
du 15 novembre 2023 fixant 
les conditions et les modalités 
d’octroi du foncier économique 
relevant du domaine privé de 
l’Etat destiné à la réalisation de 
projets d’investissement, note le 
communiqué.
Jusqu’à dimanche (13h00), 
1.266 demandes confirmées 
ont été enregistrées, tandis 
que 2.839 autres sont en cours 
de confirmation finale par les 
porteurs de projets qui statueront 
sur leurs choix de manière 
définitive.
Dans ce contexte, l’AAPI a 
souligné l’expiration de la 
durée légale d’un mois pour la 
publication des offres foncières 
en ce qui concerne la première 

tranche, lancée le 8 février 2024, 
regroupant 17 wilayas, sachant 
que l’Agence a entamé l’étude 
des demandes pour procéder, 
par la suite, à l’élaboration des 
décisions préliminaires d’octroi 
qui deviendront définitives une 
fois les délais légaux des recours 
expirés.
La première tranche, dont la 
période d’offre légale a expiré, 
comprend 168 assiettes foncières 
avec 792 demandes confirmées.
Afin d’adapter l’offre 
immobilière à la demande et de 
répondre aux aspirations des 
investisseurs et des porteurs de 
projets en termes de superficies 
proposées, de site géographique 
et d’affectation des fonciers en 
fonction de la nature des activités 
“l’AAPI a lancé un appel à 
manifestation d’intérêt via un 
formulaire accessible sur son site 
web aapi.dz.”
Ce formulaire comporte plusieurs 
indicateurs tels que la nature de 
l’activité, la superficie souhaitée, 
les choix du site, le nombre 
d’emplois prévus, le montant de 
d’investissement, la composante 

du financement et la surface 
nécessaire pour la réalisation de 
l’investissement.
“Un espace a également été 
consacré à la présentation du 
projet et de sesimpacts prévus 
sur l’économie nationale”, ajoute 
la même source.
Dans le but de remédier à  
certaines lacunes enregistrées 
dont la saturation de certaines 
activités contenues dans les plans 
de lotissement précédemment 
établis, et qui ne répondent plus 
ni aux besoins de l’économie 
nationale ni aux aspirations des 
porteurs de projets, l’Agence a 
adopté une approche participative 

avec l’ensemble des parties 
prenantes, à savoir les walis, les 
secteurs ministériels concernés, 
ainsi que les investisseurs et 
les porteurs de projets, visant 
à élaborer un cadre référentiel 
pour les secteurs d’activité 
prioritaires pour l’économie 
nationale, conformément aux 
objectifs définis par la loi sur 
l’investissement.
La priorité sera accordée 
aux projets de production de 
marchandises et de services 
alternatifs aux importations, 
outre les projets de production 
d’intrants, et ceux proposant des 
solutions innovantes.



ANNABA / INFRASTRUCTURES ÉDUCATIVES

Le wali, Djellaoui Abdelkader, suit avec attention les projets 
relevant du secteur de l’éducation nationale 

DAÏRA D’EL HADJAR / 19 MARS 1962

Préparatifs en cours pour la célébration du 62ème anniversaire 
du cessez-le-feu 

ANNABA / EL BOUNI

Renforcement des panneaux signalétiques 

Les autorités locales 
tiennent absolument à ce 
que la prochaine rentrée 

scolaire soit  effectuée dans les 
meilleures conditions possibles. 
A cet effet, une sortie  sur terrain 
a été  programmée par le wali 
Djellaoui Abdelkader, pour 
suivre et inspecter de près les 
projets en cours de réalisation. 
Lors de cette sortie, le wali    qui 
était accompagné  du secrétaire 
général  et de la  wali-déléguée 
de la circonscription ‘’Benaouda 
Benmostefa’’, et du directeur de 
l'équipement public,  a examiné  
l'étendue de l'avancement des 
travaux du projet de réalisation 
d'une école primaire type  « D » 
au niveau du site pour 5000 LLV. 
Le wali  a émis des instructions 
concernant le  respect des délais 
de réalisation et la réception de 
cette infrastructure dans les délais 
impartis. Le wali, a inspecté 
également  les installations 
adjacentes au projet, constitué 
d’une  salle multisports.  Le 
premier responsable de l’exécutif 

a également inspecté le terrain 
devant abriter le projet d’un 
marché de proximité, donnant à 
cette occasion, des instructions 
pour préparer ces installations 
aux normes et spécifications 

modernes. Par ailleurs, le wali 
a inspecté une école primaire 
et deux lycées, indiquant que 
l'objectif de cette inspection sur 
le terrain des établissements 
scolaires est de préparer la 

prochaine rentrée scolaire 
et d'ajuster le calendrier des 
projets, d’évaluer l'ampleur de 
l'avancement des travaux, en 
tenant compte de la qualité, et 
du respect des délais contractuels 

d’achèvement. Dans le même 
cadre le wali a inspecté une 
polyclinique, où il a pu apprécier 
de près le taux d’avancement des 
travaux.
Des Installations sportives   ont 
fait aussi l’objet de visite du wali 
où il a examiné l'avancement 
des travaux dans les stades de 
proximité. Au niveau de Ain 
Djbara  le wali , accompagné 
du secrétaire général et du 
directeur de l'équipement 
public, a également  inspecté le 
processus de réalisation d’une 
école primaire et deux groupes 
scolaires  où  il  a souligné la 
nécessité d'augmenter le rythme 
des travaux  pour assurer 
la préparation des projets 
susmentionnés dans les délais . 
En marge de la visite, un projet 
de polyclinique  a été inspecté 
par le wali ; lequel  a donné 
des instructions sur la nécessité 
d'achever  ce projet  dans les plus 
brefs délais. Le wali a  également 
inspecté  les projets de réalisation 
des écoles primaire situées à El 
Eulma et Chorfa.

En prévision de la journée 
du 19 mars 2024, 
Annaba, à l’instar des 

autres wilayas, se prépare 
activement à commémorer le 
62ème  anniversaire de la fête de 
la victoire du 19 mars 1962. Le 
Chef de daïra d’El Hadjar a tenu 
une réunion de travail consacrée 
à l’examen des préparatifs 
envisagés. Ont assisté à cette 
réunion,  la  sûreté de 
daira, les services de la protection 
civile et les représentants des 

APC d’El Hadjar et de Sidi 
Amar, ainsi que des représentants 
des familles révolutionnaires. 
L’objectif de cette réunion était 
de finaliser le programme officiel 
des festivités en l’honneur de la 
commémoration du cessez-le-feu 
historique de 1962.
L’importance de cet anniversaire 
ne peut être sous-estimée, car il 
marque un moment crucial dans 
l’histoire du pays, symbolisant la 
fin d’une période de colonisation 
et d’une longue lutte  pour 
parvenir à un début d’une ère 
de paix et de souveraineté. Les 

autorités locales ont mis en place 
un programme riche en activités 
variées pour célébrer dignement 
cet événement.
La collaboration étroite avec 
les conseils populaires des 
municipalités d’El Hadjar et 
Sidi Amar a permis d’organiser 
des événements qui reflètent 
l’unité et la solidarité des 
communautés locales. Cette 
célébrations englobera des 
activités culturelles, des 
expositions historiques, des 
défilés commémoratifs et des 
manifestations culturelles.

Sous la direction du P/APC 
d’El Bouni, une initiative 
ambitieuse est en cours 

pour remplacer les anciens 
panneaux signalétiques, 
notamment de signalisation 
routière, contribuant ainsi à 
améliorer la sécurité routière et 
l’esthétique de la localité.
Cette vaste opération a été 
menée sous la supervision 
attentive du député chargé de 
l’environnement et du cadre de 
vie, de la chargée Ziani Leïla, 
en relation avec la directrice 

de l’environnement, Saadou 
Linda. 

L’objectif principal de cette 
entreprise est d’actualiser, 

conformément aux normes 
modernes de sécurité routière, 

les anciens panneaux de 
signalisation, dont certains 
se sont dégradés avec les 
intempéries et devenus 
pratiquement illisibles. Ces 
nouvelles signalisations non 
seulement contribuent à 
faciliter la circulation, mais 
également à renforcer la 
sécurité des conducteurs et 
des piétons. Cette initiative 
s’inscrit dans une dynamique 
proactive, témoignant de 
l’engagement des autorités 
locales envers la sécurité 
publique et l’amélioration du 
cadre de vie.

Sihem.Ferdjallah

Sara.Y

Sara.Y
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Prendre un taxi à Annaba est devenu 
un véritable parcours du combattant. 
En effet, pour confirmer ce que 

nous ont rapporté des citoyens surtout en 
matière de transport intramuros par taxi, 
nous avons entendu des vertes et des pas 
mûres. En effet, au premier chauffeur, 
nous lui avons demandé de nous déposer 
à la  cité de Oued Forcha, ce dernier 
nous a carrément répondu «je ne vais 
pas dans cette direction car il y a trop 
de circulation, mais si vous êtes pressés, 
je peux passer par une autre route mais 
vous payerez plus cher, c’est-à-dire 200 
DA au lieu de 150 DA». Le second pour 

lequel nous avions choisi la destination 
de Bouhdid a également refusé de nous 
prendre  en nous déclarant «je ne vais pas 
esquinter mon véhicule à cause de vous». 
Cette situation est devenue insupportable 
pour certains, laissant la clientèle dans 
l’embarras face aux agissements de 
certains individus qui imposent leur 
diktat.   Il est arrivé également de voir un 
taxieur prendre en charge trois clients en 
même temps pour différentes destinations. 
Les usagers  soumis au bon vouloir de ces 
taxieurs interpellent les responsables de 
la direction des transports pour mettre  un 
holà à ces pratiques qui méritent d’être 
sévèrement punies par la loi en vigueur.

Les sorties nocturnes et les opérations 
de solidarité se poursuivent, 
chaque soir, par le Croissant Rouge 

Algérien  d’Annaba  en collaboration 
avec  la direction de l’action sociale et 
de solidarité (DASS), ainsi que la sûreté  
de wilaya. Cette sortie de solidarité, très 
appréciée par la population locale, a ciblé 
le centre-ville, pour repérer les sans-abris 
qui ont tant besoin de chaleur humaine et 
surtout d’assistance. L’opération a pour 
objectif d’améliorer les conditions de 
vie des SDF et d’aider certains d’entre 

eux à s’intégrer socialement, avec un 
accompagnement socio-psychologique». 
Les initiateurs de cette action humanitaire 
et de bienfaisance ont sillonné les lieux 
où la présence des SDF a été constatée en 
vue de leur distribuer des couvertures, y 
compris des repas chauds ainsi que des 
colis pour apaiser leur souffrance. Les 
bénéficiaires de cette action de solidarité, 
ont, dans leur ensemble, apprécié 
cette initiative en exprimant leurs 
remerciements à ceux qui leur ont tendu la 
main généreuse pour  profiter d’un repas 
chaud.

ANNABA/ TRAFIC DE DROGUE

Saisie de prés de 1350 
comprimés psychotropes 

et une quantité de kif traité 
à Berka Zarga

ANNABA / BRI

La Sûreté d’Annaba intensifie ses 
efforts sur le terrain pour vaincre 

toutes formes de criminalité

ANNABA / TRANSPORT

Les chauffeurs 
de taxis imposent leur loi
La clientèle dénonce leurs 

agissements

ANNABA / SOLIDARITÉ

Le Croissant Rouge Algérien au 
chevet des SDF et des familles 

nécessiteuses

Dans le cadre de la lutte contre la 
criminalité sous toutes ses formes, 
les services de la gendarmerie 

nationale de la wilaya, agissant sur la 
base de renseignements faisant état 
de possession de drogue au niveau du 
domicile d’un trafiquant issu de Berka 
Zarga, ont réussi lors d’une perquisition 
effectuée, avant hier, à  mettre la main sur 
prés de 1350 comprimés psychotropes 
de la marque Bregabaline, ainsi qu’une 
quantité de kif traité, en sus  des armes 
blanches et une somme d’argent d’une 
valeur 22.500 DA  
Lors de cette inspection et à la découverte 
de ce trafic, le mis en cause a été conduit aux 

services des enquêteurs, pour une enquête 
plus approfondie en vue de déterminer 
avec exactitude les activités de ce réseau 
et ses éventuels intermédiaires, et ce, en 
relation avec les instances  judiciaires. 
Au terme de l’accomplissement des 
formalités  judiciaires, l’accusé  a été 
présenté par devant le procureur de la 
république, en vue de  l’instruction finale 
et de déceler les ramifications. Pour 
rappel, cette année les différents corps de 
sécurité ont réussi à démanteler plusieurs 
réseaux de trafiquants de drogue. Cela dit, 
les services de sécurité relevant autant de 
la Gendarmerie nationale, de la DGSN et 
même des Douanes nationales accentuent 
leur vigilance pour contrecarrer tous les 
agissements de ces trafiquants de drogue. 

Dans la continuité des activités des 
unités opérationnelles de la Sûreté  
d’Annaba, pour lutter contre la 

criminalité de toutes sortes, la brigade 
de recherche et d’intervention a pu, la 
semaine dernière, à la suite d’opérations 
distinctes,  arrêter six (6) individus, âgés 
de 21 à 43  ans, et saisir 331 comprimés 
hallucinogènes de différentes marques, 
en sus de 100 grammes de drogues. Une 
somme d’argent en monnaie nationale 

provenant des produits du crime dépassant 
21 millions de centimes, la saisie 
d’une moto utilisée pour distribuer des  
psychotropes, la saisie d’armes prohibées
Après avoir accompli toutes les 
procédures légales, les suspects ont été 
présentés par devant le procureur, après 
respect des formalités judiciaires pour les 
griefs de   détention illégale, placement et 
possession de stupéfiants et de substances 
psychotropes en vue de la vente, et 
d’armes blanches prohibées.

Sihem.Ferdjallah

Imen.B
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Les forces de la 1ère sûreté 
urbaine ont pu, au cours 
des dernières 48 heures, 

arrêter quatre (4) individus 

aux antécédents judiciaires, 

âgés entre 20 et 45 ans. L’un 

d’eux  est suspecté dans un 

cas de détention de substances 
psychotropes en vue d’en faire 
le trafic, et les trois autres sont 
suspectés dans des affaires de 
vol et d’enlèvement sur le fait 
(téléphones portables).
Dans le même contexte, les 
services de la 4ème sûreté 
urbaine ont pu, au cours des 

dernières 24 heures, arrêter 9 
individus, âgés entre 19 et 51 
ans, dont deux personnes sont 
sous enquête par les autorités 
judiciaires, et le reste suspectés 
dans divers délits, notamment 
vol, coups et blessures, usage 
intentionnel d’un couteau 
prohibé, possession de drogues 

et de substances psychotropes, 
menace de violence et saisie 
d’une quantité de drogues et 
de substances psychotropes.  Il 
convient de noter que toutes les 
mesures judiciaires nécessaires 
ont été prises contre les suspects 
en coordination avec le procureur 
de la république. 

ANNABA / LUTTE CONTRE LA CRIMINALITÉ          
Traque sans répit des réseaux criminels et de la  délinquance : 

Arrestation de quatre (4) individus
S.Ferdjallah 

Le centre régional de 
transfusion sanguine 
d’Annaba a pris des 

mesures visant l’amélioration et 
le renforcement de ses prestations 
de service par l’introduction de 
trois nouvelles unités, étoffant 
ainsi la gamme de ses services. 
Ces unités viennent renforcer les 
deux unités existantes, visant à 
améliorer de manière significative 
la qualité des soins médicaux 
dans la région, selon l’annonce 
de la cellule communication 
du  CHU Annaba. La première 
de ces unités sera consacrée au 
« filtrage et à la préparation des 
composants sanguins », visant à 
garantir que les produits sanguins 

utilisés dans les traitements 
médicaux, préparés avec plus 
précision et en conformité 
aux normes de sécurité. La 
deuxième unité, portera sur la « 
qualification biologique du sang 
», elle a pour mission de veiller à 
la qualité biologique des produits 
sanguins utilisés. Cela inclut des 
processus rigoureux de contrôle 
et de qualification pour assurer 
l’efficacité et la sécurité des 
transfusions sanguines.
Enfin, la troisième unité, 
concerne la distribution du sang 
et de ses dérivés, permettant 
l’acheminement rapide et 
efficace des produits sanguins 
pour répondre aux besoins 
médicaux urgents ,  a indiqué la 

même source.
La disponibilité du centre 7 
jours sur 7 pour les dons de 
sang, en plus de ses installations 
modernes équipées des dernières 
technologies médicales, renforce 
sa capacité à répondre aux besoins 
croissants de la population en 
matière de transfusion sanguine.
Une autre mission cruciale 
du centre est la formation 
continue des médecins et des 
pharmaciens résidents dans le 
domaine de la biologie et de 
la transfusion sanguine. Cette 
initiative vise à garantir la relève 
des compétences médicale et 
spécialisée dans la région.
Le directeur général du centre 
hospitalier universitaire 

d’Annaba, depuis son accession 
à ce poste, a entrepris des 
démarches administratives 
nécessaires pour renforcer ce 
centre régional. Les réparations 
des équipements, l’acquisition 
de nouveaux dispositifs, et 

l’augmentation des ressources 
humaines, notamment des 
médecins, paramédicaux, 
biologistes et agents d’hygiène, 
sont autant d’efforts déployés 
pour consolider ce centre médical 
clé.

ANNABA / SERVICES SANITAIRES :         

Amélioration et renforcement des services de 
transfusion sanguine

Sara.Y 

Le Wali d’Alger, Abdennour 
Rabehi, a inspecté le 
projet d’extension des 

Sablettes pour s’assurer de son 
avancement. Il a mis la pression 
pour une accélération des travaux 
afin de le terminer avant la saison 
estivale, mettant ainsi la pression 
sur les responsables présents.
En effet, lors de sa visite, 
Rabehi a donné des instructions 
claires pour accélérer le rythme 
des travaux. Il a exigé que les 
travaux restants soient achevés 
rapidement et a ordonné la 
livraison rapide de nouveaux 
espaces et de kiosques pour les 

visiteurs. De plus, il a insisté 
sur l’installation rapide de 
l’éclairage dans ces nouveaux 
espaces.
Intégration des espaces verts et 
réhabilitation nécessaire
En outre, le Wali a souligné 
l’importance d’inclure des 
espaces verts dans le projet et a 
demandé le démarrage immédiat 
des opérations de boisement. 
Il a ordonné la réhabilitation 
des espaces verts qui ont été 
récemment endommagés par 
les conditions météorologiques 
défavorables des dernières 
semaines.

Dans le même contexte, Rabehi 
a insisté sur l’accélération 
des travaux pour le projet de 
divertissement. Ce projet, qui 
surplombera la mer sur une 
longueur de 4,5 km, transformera 
le parc en une attraction 
touristique de premier plan.
En veillant à respecter les délais 
et à répondre aux exigences 
du Wali, les responsables du 
projet travaillent sans relâche 
pour rendre ce site attrayant et 
fonctionnel.
Pour conclure, la visite du Wali 
d’Alger, Abdennour Rabehi à la 
façade maritime des Sablettes 

témoigne de l’engagement 
des autorités locales envers le 
développement touristique de la 
région. Les instructions claires 
données par Rabehi montrent 

une volonté forte de garantir que 
le projet soit mené à bien dans 
les délais impartis, offrant ainsi 
aux visiteurs une expérience 
enrichissante et agréable.

Le wali d’Alger met un coup de pression pour le projet 
d’extension des Sablettes

Le bureau de l’Assemblée 
populaire nationale a 
reçu une proposition de 

loi relative à la protection des 
personnes âgées abandonnées par 
leurs enfants dans les maisons de 
retraite. Le nouveau texte prévoit 
des sanctions sévères contre ces 
derniers, pouvant aller jusqu’à 6 
ans de prison et une amende de 
10 millions de centimes .

Initié par un groupe de députés, 
ce projet de loi vise à garantir la 
protection sociale des personnes 
âgées, de promouvoir les valeurs 
familiales et de lutter contre 
l’injustice sociale.
Pour rappel, ce projet de loi 
modifie la loi n° 10-12 de 
décembre 2010 relative à la 
protection des personnes âgées. 
La nouvelle version oblige les 

enfants adultes à assumer la 
responsabilité légale et financière 
de l’entretien de leurs parents.
Les auteurs du projet de loi 
soulignent l’importance du devoir 
moral et religieux de prendre soin 
de ses parents, surtout en Algérie, 
pays musulman. Ils affirment 
que l’État doit garantir aux 
personnes âgées une vie digne 
et respectueuse, en particulier 

après avoir consacré leur vie à 
l’éducation et à l’épanouissement 
de leurs enfants.
Ce projet de loi vise également 
à alléger le fardeau financier 
et économique de l’État en 
responsabilisant davantage les 
enfants adultes envers leurs 
parents. Il encourage les valeurs 
familiales et renforce les liens 
entre les générations.

Force est de conclure que 
l’adoption d’un tel projet 
constituerait une avancée 
significative dans la protection 
des personnes âgées en Algérie.

6 ans de prison pour celui qui abandonne ses parents dans 
une maison de retraite



Haïti 
Le premier ministre, Ariel Henry, a accepté de démissionner 

après une semaine d’état d’urgence dans l’île

Guerre en Ukraine 
Un débat houleux en perspective à l’Assemblée nationale

Les Etats des Caraïbes, réunis 
en urgence depuis lundi avec 
des représentants de l’ONU, 

veulent croire à l’ouverture d’« une 
transition pacifique du pouvoir », 
alors que des gangs avaient réclamé 
le départ du premier ministre, selon 
le monde fr.
Le premier ministre haïtien, Ariel 
Henry, a accepté de démissionner, 
a annoncé mardi 12 mars l’actuel 
président de la Communauté des 
Caraïbes (Caricom), Mohamed 
Irfaan Ali, chef de l’Etat du 
Guyana.
« Le gouvernement que je dirige 
ne peut rester insensible à cette 
situation. Comme je l’ai toujours 
dit, aucun sacrifice n’est trop grand 
pour notre patrie, Haïti », a déclaré 
Ariel Henry dans un discours de 
démission mis en ligne, dans lequel 
il annonce que son gouvernement 
se retirera « après l’installation 
d’un conseil » de transition. « Je 
demande à tous les Haïtiens de 
rester calmes et de faire tout ce 
qu’ils peuvent pour que la paix et 
la stabilité reviennent aussi vite 

que possible », a-t-il ajouté.
« Nous prenons acte de la 
démission du premier ministre, 
Ariel Henry », a déclaré M. Ali 
lors d’une conférence de presse à 
l’issue d’une réunion à la Jamaïque 
consacrée à la crise en Haïti. Il 
s’est dit « heureux » d’annoncer 
« un accord de gouvernance 
transitoire ouvrant la voie à une 
transition pacifique du pouvoir, à 
la continuité de la gouvernance, 
à un plan d’action à court terme 
en matière de sécurité et à des 

élections libres et équitables ».
Les pays des Caraïbes s’étaient 
réunis d’urgence lundi à la 
Jamaïque, à l’initiative de la 
Caricom, avec des représentants 
des Nations unies (ONU) et de 
plusieurs pays, dont la France et les 
Etats-Unis, pour tenter de trouver 
une solution à la violence des 
gangs et à la crise de gouvernance 
en Haïti.
Plusieurs diplomates ont affirmé 
que la réunion de Kingston 
avait pour but de formaliser une 

proposition à Ariel Henry, afin 
qu’il cède le pouvoir à un conseil 
de transition comprenant un vaste 
panel de la société civile haïtienne.
Bloqué à Porto Rico après avoir 
été empêché de rentrer à Port-
au-Prince, M. Henry a échangé à 
distance avec les membres de la 
Caricom au cours de la réunion. 
Sans président ni Parlement − le 
dernier chef d’Etat, Jovenel Moïse, 
a été assassiné en 2021 −, Haïti 
n’a connu aucune élection depuis 
2016. Ariel Henry, nommé par 
Jovenel Moïse, aurait dû quitter ses 
fonctions au début de février. Au 
début de mars, il a signé un accord 
à Nairobi pour permettre l’envoi 
de policiers kényans en Haïti et 
cherchait depuis à regagner son 
pays.
Affrontements entre policiers et 
bandes armées
M. Henry, 74 ans, a confirmé 
sa démission lors d’un échange 
téléphonique, lundi, avec le 
secrétaire d’Etat américain, 
Antony Blinken, qui se trouvait à 
la Jamaïque, selon un responsable 

américain. M. Blinken a ajouté 
qu’il était le bienvenu s’il voulait 
rester à Porto Rico.
Port-au-Prince a continué ces 
derniers jours à s’enfoncer dans 
les violences liées aux gangs, 
qui réclamaient la démission du 
premier ministre, tout comme une 
partie de la population. La capitale 
est le théâtre d’affrontements entre 
policiers et bandes armées, qui s’en 
prennent à des sites stratégiques, 
comme le palais présidentiel, des 
commissariats et des prisons.
« Si Ariel Henry ne démissionne pas, 
si la communauté internationale 
continue de le soutenir, nous allons 
tout droit vers une guerre civile, 
qui conduira à un génocide », avait 
lancé, le 5 mars, Jimmy Chérizier, 
alias « Barbecue », un important 
chef de gang.
Le président du Guyana a affirmé, 
il y a quelques jours, que la 
Caricom entendait aider à rétablir 
« stabilité et normalité » en Haïti, 
qualifiant la situation sur place de « 
désespérée ».

Les députés se penchent, 
mardi, sur la stratégie 
française d’aide à l’Ukraine, 

lors d’un débat suivi d’un vote, non 
contraignant, sur l’accord bilatéral 
de sécurité, signé avec Kiev ; selon 
le monde fr.
Voici officiellement venu le temps 
de la clarification. Deux semaines 
après la conférence internationale 
de soutien à l’Ukraine, les 
parlementaires sont invités, 
mardi 12 mars, à se prononcer 
sur la stratégie d’aide française 
au pays attaqué par la Russie, 
lors d’un débat suivi d’un vote. 
Bien que celui-ci soit purement 
symbolique, la séance s’annonce 
houleuse. Car les oppositions sont 
particulièrement remontées par 
les récentes sorties du président 
de la République, Emmanuel 
Macron, qui n’exclut pas l’envoi 
de troupes au sol en Ukraine, et 

ne veut « aucune limite » dans le 
soutien à Kiev. Une posture jugée 
« irresponsable » par l’ensemble 
de l’Hémicycle, à l’exception du 
camp présidentiel.
Tous les éléments sont donc en 
place pour qu’à trois mois des 
élections européennes, ce débat vire 
en réalité à la confrontation entre 
la majorité et le Rassemblement 
national (RN), accusé de proximité 
avec Vladimir Poutine, et qui 
distance de 13 points (31 %) la liste 
Renaissance-MoDem-Horizons 
(18 %) dans l’enquête Ipsos 
parue lundi, en partenariat avec le 
Centre de recherches politiques de 
Sciences Po, l’Institut Montaigne, 
la Fondation Jean Jaurès et Le 
Monde.
« Pour le RN, face à la Russie, toutes 
les mollesses, toutes les faiblesses 
sont bonnes », a attaqué Gabriel 
Attal, samedi à Lille, à l’occasion 

du lancement de la campagne 
des européennes. Le premier 
ministre viendra défendre devant 
les députés l’accord de sécurité 
franco-ukrainien du 16 février. « 
Le RN dit soutenir l’Ukraine, mais 
reprend les éléments de langage du 
Kremlin », a pour sa part accusé le 
ministre de l’Europe et des affaires 
étrangères, Stéphane Séjourné, 
dans La Tribune, dimanche.
Les députés RN hésitaient 
jusqu’à la veille du débat entre 
abstention ou vote contre. Ils se 
détermineraient « en fonction du 
discours de Gabriel Attal », avait 
expliqué le vice-président du 
parti d’extrême droite, Sébastien 
Chenu, dimanche sur France 3. « 
On a des lignes rouges qui nous 
empêcheraient probablement de 
voter » : « l’adhésion de l’Ukraine 
à l’Union européenne » et « des 
troupes au sol », précisait-il. Le 

président du parti, Jordan Bardella, 
a invoqué ces mêmes lignes rouges, 
mardi sur France 2, en annonçant 
que « le RN s’abstiendra[it] ».
A gauche, le coordinateur de La 
France insoumise (LFI), Manuel 
Bompard, a utilisé des termes 
similaires, dimanche, pour exposer 
sa position. « Quand on est appelé 
à se prononcer sur un texte, et que 
ce texte contient des questions 

aussi importantes que l’adhésion 
de l’Ukraine à l’Union européenne, 
ou l’adhésion de l’Ukraine à 
l’OTAN [l’Organisation du traité 
de l’Atlantique Nord], ce sont des 
lignes rouges pour nous, et il n’est 
pas question que nous votions en 
faveur de ce texte », a déclaré, sur 
RTL, le député des Bouches-du-
Rhône.

Le bateau affrété par 
l’ONG espagnole Open 
Arms a appareillé, mardi 

12, du port de Larnaca. Une 
autre association, World Central 
Kitchen, déjà présente à Gaza, 
doit réceptionner l’aide et la 
distribuer, selon le monde fr.
Le navire affrété par l’ONG 
espagnole Open Arms a appareillé 
mardi 12 mars du port de 
Larnaca, à Chypre, pour Gaza, 
370 kilomètres plus à l’est. Le 
bateau battant pavillon espagnol 

transporte 200 tonnes d’aide 
humanitaire, « principalement 
de l’eau et de la nourriture : riz, 
pâtes, farine, conserves, boîtes de 
thon… Des aliments de première 
nécessité », détaille Laura 
Lanuza, la porte-parole d’Open 
Arms. L’organisation travaille 
avec une autre association, World 
Central Kitchen, déjà présente à 
Gaza, qui doit réceptionner l’aide 
et la distribuer. « Au début, quand 
nous sommes arrivés à Chypre, 
nous pensions que ce serait une 

mission impossible », rappelle-t-
elle.
Cela fait plus de cinq mois 
que Nikos Christodoulides, le 
président chypriote, a proposé 
la création d’un corridor 
maritime pour apporter de l’aide 
à Gaza. Si Israël a donné son 
accord officiellement à la fin de 
décembre 2023, les Européens ne 
voyaient pas avancer ce projet, 
jusqu’aux récentes déclarations 
de Joe Biden, le 7 mars. Lors de 
son discours sur l’état de l’Union, 

le président des Etats-Unis a 
annoncé la mise en œuvre d’une 
telle initiative et 
Le lendemain, Ursula von 
der Leyen, la présidente de la 
Commission européenne, s’est 
rendue à Larnaca pour lancer 
officiellement ce corridor 
maritime également soutenu par 
l’Allemagne, la Grèce, l’Italie, 
les Pays-Bas, les Emirats arabes 
unis et le Royaume-Uni. Depuis 
plusieurs mois, l’aide atteint Gaza 
au compte-gouttes par la voie 

terrestre.
Largages aériens
De cent à cent cinquante camions 
y accèdent quotidiennement, alors 
qu’il en faudrait au minimum le 
double pour éviter la famine, selon 
l’Organisation mondiale pour 
l’alimentation et l’agriculture. 
Pour compléter ces livraisons, la 
Jordanie, l’Egypte, les Etats-Unis 
et la France ont procédé à des 
largages aériens, mais, là aussi, de 
manière insuffisante.

Mercredi 13 Mars 2024

International 09Seybouse Times

Un navire d’aide humanitaire avec 200 tonnes d’eau 
et de nourriture a quitté Chypre pour la bande de Gaza



A Gaza, un début de ramadan sous le signe de la guerre

La Direction générale des passeports et Saudi Arabia Railways prêts 
à faciliter l’Omra pendant le ramadan

Le premier bateau amenant de l’aide à Gaza par 
voie maritime est parti de Chypre

La population de Gaza s’est 
rassemblée “sans joie” 
pour une première rupture 

quotidienne du jeûne en ce début 
de ramadan marqué cette année 
par la menace d’une famine et 

les raids aériens, au sixième mois 
d’une guerre dévastatrice entre 
Israël et le Hamas palestinien.
Si dans une grande partie du 
monde musulman ce mois sacré 
du jeûne est signe de célébrations, 

avec de copieux repas en famille 
le soir, les Palestiniens de Gaza 
n’ont cette année pas le coeur à 
la fête.
“Ce ramadan n’a pas le goût 
d’un ramadan. Il a plutôt le 
goût du sang, de la misère, de la 
séparation et de l’oppression”, 
lance Oum Mohammed Abou 
Matar, Palestinienne qui fait 
cuire des pains pitas dans un four 
de fortune au feu nourri par des 
bouts de carton glanés ici ou là.
“Nous ne ressentons pas la 
joie du ramadan, nous l’avons 
perdue parce que l’occupation 
nous a déplacés et a détruit nos 
maisons. Regardez les gens qui 
vivent dans des tentes (...) Nous 
souffrons beaucoup. Ce ramadan 
est très différent de ceux des 

années précédentes”, renchérit 
Mohammad al-Masry, déplacé à 
Rafah, ville jouxtant la frontière 
égyptienne où s’entassent plus 
de la moitié des 2,4 millions de 
Gazaouis.
Sur place, à Rafah, des familles 
ont pu se réunir devant des 
plats de riz garnis d’un petit 
morceau de viande. Dans le 
nord du territoire, “plus de 
2.000 employés des services de 
santé ne sont pas en mesure de 
trouver de quoi manger pour 
rompre le jeûne”, a affirmé 
le ministère de la Santé du 
Hamas, qui a d’ailleurs fait état 
d’enfants morts de malnutrition 
et de déshydratation ces derniers 
jours.
“Le temps presse” pour éviter 

la famine dans le nord de la 
bande de Gaza “en proie à une 
catastrophe humanitaire” faute 
d’aide alimentaire suffisante, a 
alerté la cheffe du Programme 
alimentaire mondial (PAM), 
Cindy McCain.
Le patron de l’ONU Antonio 
Guterres s’est dit “atterré que 
le conflit se poursuive à Gaza 
pendant le mois sacré” du 
ramadan. D’intenses pourparlers 
ces dernières semaines visaient à 
parvenir, avant cette échéance, à 
une trêve entre Israël et le Hamas 
assortie de libérations d’otages 
israéliens détenus à Gaza, de 
prisonniers palestiniens écroués 
en Israël et de l’afflux d’aide 
pour la population assiégée.

La Direction générale 
des passeports a 
annoncé qu’elle était 

prête à accueillir les pèlerins 
de l’Omra arrivant aux 
postes-frontières du Royaume 
pendant le ramadan.
La direction assure un 
processus fluide et simplifié 
pour rendre les procédures 
d’arrivée et de départ 
plus efficaces, a rapporté 
lundi l’Agence de presse 
saoudienne (SPA).
Elle a indiqué que tous les 
bureaux de passeports situés 
aux postes-frontières avaient 
été dotés d’un personnel 
qualifié et d’équipements 
tels que des dispositifs 
de traduction bilingue et 

des guichets mobiles de 
traitement des passeports.
La direction a également 
insisté sur l’importance pour 
les pèlerins de respecter les 
règlements et les directives 
depuis leur arrivée pour 
accomplir l’Omra jusqu’à 
leur départ.
Par ailleurs, Saudi Arabia 
Railways a annoncé que 
la ligne de train à grande 
vitesse (LGV) Haramain était 
prête à accueillir les fidèles 
et les visiteurs des Deux 
Saintes mosquées pendant le 
ramadan.
Tous les plans opérationnels 
ont été menés à bien et la 
LGV est prête à accueillir 
les visiteurs dans diverses 

stations entre La Mecque et 
Médine.
Selon les autorités, plus de 
2 700 trajets en train seront 
proposés pendant le ramadan, 
ce qui représente une hausse 
de 9% par rapport à l’année 
dernière. Le nombre de sièges 
disponibles a également 
augmenté de 26%, dépassant 
1,3 million.
S’appuyant sur les plans 
de l’année dernière, Saudi 
Arabia Railways s’engage 
à collaborer avec ses 
partenaires pour faciliter le 
déplacement des fidèles et des 
pèlerins de l’Omra, a déclaré 
la société, ajoutant que cela 
correspondait à l’accent mis 
par les dirigeants sur les 

services intégrés pour les 
visiteurs des lieux saints.
Saudi Arabia Railways 
a expliqué que son plan 
opérationnel pour le ramadan 
prévoyait un accroissement 

de la capacité, notamment en 
augmentant les effectifs et le 
nombre de trajets. En outre, 
les horaires des trains seront 
adaptés aux heures de prière 
à La Mecque et à Médine.

Le premier bateau 
empruntant un couloir 
maritime entre Chypre 

et la bande de Gaza pour livrer 
de l’aide humanitaire a mis 
le cap mardi matin vers le 
territoire palestinien au bord 
de la famine, a indiqué à l’AFP 
l’ONG à qui appartient ce 
navire.
Le navire éponyme de l’ONG 
espagnole Open Arms “est 
parti” du port chypriote de 
Larnaca vers 06H50 GMT, a 
déclaré Laura Lanuza, porte-
parole de cette organisation 
qui intervient habituellement 
en Méditerranée centrale pour 
secourir des migrants.
Ce bateau transporte environ 

200 tonnes de vivres (riz, 
farine, conserves...) qui doivent 
être distribuées à Gaza par 
l’organisation du chef hispano-
américain José Andrés, World 
Central Kitchen (WCK).
“L’aide fournie par WCK a mis 
le cap sur Gaza dans le bateau 
d’Open Arms”, a confirmé 
WCK dans un message publié 
sur X, en indiquant “travailler 
pour envoyer autant de bateaux 
que possible”.
World Central Kitchen a déjà 
des équipes à Gaza depuis 
le début de la guerre et s’est 
chargé de construire une jetée 
pour pouvoir décharger la 
cargaison une fois le bateau 
arrivé. La localisation de cette 

jetée n’a pas été précisée pour 
des raisons de sécurité.
Chypre est le pays de l’Union 
européenne (UE) le plus proche 
de la bande de Gaza, située à 
quelque 370 kilomètres.
Un navire militaire américain 
a parallèlement quitté samedi 
les Etats-Unis avec le matériel 
nécessaire à la construction 
d’une jetée pour débarquer les 
cargaisons d’aide, qui pourrait 
prendre jusqu’à 60 jours.
Face à l’insuffisance de l’aide 
arrivant par voie terrestre dans 
le territoire dévasté par plus de 
cinq mois de guerre entre Israël 
et le mouvement islamiste 
palestinien Hamas, de l’aide 
est larguée par voie aérienne 

et va désormais aussi pouvoir 
être acheminée par voie 
maritime grâce à l’ouverture 
de ce couloir.
Mais l’envoi d’aide par mer et 

les parachutages par plusieurs 
pays, devenus quotidiens ces 
derniers jours, ne peuvent se 
substituer à la voie terrestre, 
martèle l’ONU.

Mercredi 13 Mars 2024
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Brahimi :
La « preuve » du retour du « banni » ?

Coupe de la CAF :
L’USMA hérite des Nigérians de Rivers United FC 

en quarts de finale

CR Bélouizdad :
Séparation à l’amiable entre Guedioura et la direction du club

A une semaine du début du 
stage du mois de mars, 
le tout premier de l’ère 

Petkovic, le décor est en train de 
se mettre en place du côté de la 
FAF.
L’arrivée du cher invité, à 
savoir le mois de Ramadhan 
était l’occasion pour les joueurs 
de l’EN de reparaître après 
plusieurs semaines d’absence, il 
faut dire que la débâcle à Bouaké 
les a poussés à s’éclipser pendant 
toute cette période, certains 
s’attendaient à des communiqués 
de la part de certains joueurs 
pour annoncer quelques 
retraits mais, finalement, ils 
ont fait passer l’orage avant de 
réapparaître soudainement, hier 
dans une vidéo où l’on voit 16 
joueurs souhaiter Ramadhan 
karim au peuple algérien, imités 
par leur nouveau coach, qui se 
trouve à Alger depuis avant-hier 
pour préparer les grandes lignes 
du contenu de son premier stage. 
C’est le coach bosniaque qui 
a donné le coup d’envoi de la 
vidéo, plongeant dans le bain 

des traditions algériennes en 
plein mois sacré de Ramadhan, 
le coach avait déjà eu une 
discussion avec Sadi à propos 
de ce mois, et a même affirmé 
à son supérieur qu’il tentera de 
jeûner pour être à fond dans les 
conditions et l’ambiance de ce 
mois sacré pour tout Algérien 
et musulman, mais ce qui attire 
l’attention le plus ce sont les 16 
joueurs choisis pour souhaiter 
un bon mois de Ramadhan au 
peuple.
Alors que les spéculations 
vont bon train à propos de la 
composition de la liste élargie 
de 45 joueurs, envoyée la 
semaine passée à la FIFA, et au 
moment où le débat concernant 
l’importance de rajeunir le 
groupe ou de garder des cadres 
pour accompagner les nouveaux 
était en train de prédominer, 
l’apparition de certains joueurs 
a permis d’étancher la soif des 
amoureux des Verts, il faut dire 
que la FAF s’est permise un 
autre black-out pas très cool, 
qui a privé les supporters de la 

composante de la liste élargie, 
seul le chiffre de 45 éléments 
a été communiqué par le coach 
en conférence, sans oublier les 
communications des clubs à 
chaque fois que les convocations 
arrivaient à leur niveau, ce qui 
nous a permis de savoir que 
Hadj Moussa, Kendouci, Bakrar 
ou encore Guitane figurent dans 
les 45. L’une des questions qui 
revenaient souvent concerne le 
cas Yacine Brahimi, le joueur 
de Gharrafa était quasiment 
black-listé dans la liste de 
l’ancien sélectionneur, le joueur 

aussi n’avait aucune envie 
de collaborer avec Belmadi, 
ce qui a créé un énorme vide 
entre lui et la sélection, mais 
hier, dans la vidéo postée par 
la FAF, Yacine a réapparu, ce 
qui a fait énormément plaisir 
aux supporters de l’EN, qui ont 
compris qu’il s’agit d’un premier 
pas vers le retour de l’ancienne 
star du FC Porto.
Le passage de Brahimi est 
intervenu à la 3e position après 
ceux du capitaine Ryad Mahrez 
et du recordman de la sélection 
Islam Slimani, ce dernier aussi 

était sur toutes les langues, et 
l’on se demandait s’il allait 
être maintenu dans le groupe, 
il a été retenu dans la liste 
élargie, contrairement à un Soso 
Feghouli, en attendant de voir 
s’il sera convoqué dans la liste 
finale du stage.
Banni du système communicatif 
de la FAF, Yacine refait surface 
en attendant de voir s’il sera 
de retour sur le terrain, en tout 
cas son rendement en club n’a 
pas changé, il joue toujours 
de la même façon, un peu trop 
individualiste, mais continue 
de marquer des buts. Si l’on se 
referait aux visages sollicités 
dans la vidéo : Mahrez, Slimani, 
Brahimi, Atal, Bensebaïni, 
Mandrea, Zerrouki, Touba, 
Amoura, Belaïd, Larouci, 
Tougaï, Zorgane, Hadjam, 
Belloumi et Zeghba seront tous 
là lundi prochain, cela paraît 
largement possible au vu des 
stats et des antécédents de ces 
joueurs, mais le dernier mot 
reviendra au sélectionneur.

Alors qu’il n’a toujours 
pas donné signe de vie 
à Alger, en rejoignant la 

France, il y a quelques jours, l’ex-
international et joueur du CR 
Bélouizdad, Adlène Guedioura, 
devrait résilier son contrat à 
l’amiable avec la direction du 
club des Rouge et Blanc. C’est ce 
qu’on apprend dans les milieux 
du club champion d’Algérie en 
titre.
Durant sa présence en Algérie 
pour remplir son contrat avec 
le CRB, Guedioura n’a pas pu 
avoir le rendement voulu par 
les responsables du club et c’est 
pourquoi il a subi beaucoup de 
critiques. Et la dernière altercation 

qu’il a eue avec le coach du 
CRB, Marcos Paqueta a donc été 
le dernier acte sur un terrain en 

Algérie avant qu’il ne retourne 
en France, lieu de sa résidence 
officielle. En effet, l’incident 

entre les deux concernés s’est 
produit en marge du match de 
Ligue des Champions d’Afrique 
entre Young Africains et le CRB 
(4-0) où l’on a vu Guedioura 
s’accrocher violemment avec 
son entraîneur Marcos Paqueta 
où les deux hommes ont failli en 
venir aux mains.
Absent depuis, Adlène Guedioura, 
qui devait comparaître devant le 
conseil de discipline, a préféré 
finalement résilier son contrat 
avec la direction du Chabab. 
Pour le moment, les joueurs du 
CR Bélouizdad sont en pleine 
préparation de leur prochain 
derby prévu jeudi prochain au 
stade du 5 juillet contre l’USM 

Alger, à partir de 22h00.
Début de la vente des billets 

CRB-USMA ce mardi
D’ailleurs, à ce propos, il y a 
lieu de noter qu’aux dernières 
nouvelles, les fans du Chabab 
et de l’USMA n’attendent que 
l’ouverture officielle de cette 
opération vente des billets pour 
se ruer vers les guichets pour s’en 
procurer. Quant au partage du 
nombre des billets à vendre pour 
les fans de chaque formation, les 
responsables concernés doivent 
prendre la même décision qu’au 
match aller, où il y a eu partage 
des tribunes équitablement entre 
les supporters des deux équipes.

L’USM Alger sera 
opposée aux Nigérians 
de Rivers United FC 

en quarts de finale de la Coupe 
de la Confédération de football, 
suivant les résultat du tirage au 
sort effectué mardi au Caire et 
ayant donné également lieu à 
un chaud derby égyptien, entre 
Moderne Future et le Zamalek.
Le troisième quart de finale 
opposera les Libyens d’Abu 
Salem FC aux marocains du RS 
Berkane, alors que le dernier 
quart de finale mettra aux prises 

le Stade Malien et les Ghanéens 
de Dreams FC.
L’USM Alger disputera le match 
aller le dimanche 31 mars, en 
déplacement chez Rivers United 
FC qui est basé à Port Harcourt, 
avant de le recevoir le 7 avril, 
pour la manche retour, prévue au 
stade 5 Juillet.
Les Rouge et Noir, tenants du 
titre, avaient terminé la phase de 
poules en étant premiers de leur 
groupe, devant les égyptiens de 
Moderne Future, alors que de son 
côté, leur prochain adversaire, 

Rivers United FC, avait terminé 
deuxième de son groupe, derrière 
les ghanéens de Dreams FC avec 
le même nombre de points (11).
En cas de qualification en demi-
finale, l’USM Alger affrontera 
le vainqueur du duel Abu Salem 
FC - RS Berkane. Le match aller 
se jouera à Alger, et le retour en 
déplacement.
Dans l’autre demi-finale, le 
vainqueur du derby égyptien, 
entre Moderne Future et le 
Zamalek, affrontera le vainqueur 
de la chaude empoignade à venir, 

entre le Stade Malien et Dreams 
FC. Là encore, le représentant 
égyptien commencera par 
recevoir au match aller, avant de 
se déplacer au match retour.

En marge du tirage au sort, les 
organisateurs ont annoncé une 
prime de deux million USD pour 
le vainqueur de cette édition 
2023-2024.

Tirage au sort des quarts 
de finale :

Moderne Future (EGY)- 
Zamalek (EGY)
Abu Salem FC (LBY) - RS 
Berkane (MAR)
Rivers United (NGR) - USM 
Alger (ALG)
Stade Malien (MLI) - Dreams 
FC (GHA)

Mercredi 13 Mars 2024
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Real Madrid :
Nouveau rebondissement pour Luka Modric

Al-Nassr :
Cristiano Ronaldo prend cher après 

le terrible fiasco

Comment le RB Leipzig 
veut convaincre Xavi 

Simons de rester

Alors que l’on se dirigeait 
vers des adieux de Luka 
Modric au Real Madrid 

en juin prochain après 12 ans et 
bons et loyaux services, le Ballon 
d’Or 2018 pourrait s’offrir une 
ultime arabesque quant à son 
avenir à 38 ans… Explications.
Quand arrive le printemps, 
l’avenir de Luka Modric revient 
systématiquement sur le devant 
de la scène et pour cause. Cela 
fait plusieurs années que le 
Real Madrid, comme il en a 
pris l’habitude avec ses joueurs 
les plus âgés, prolonge d’une 
saison la star croate. Néanmoins, 
s’il l’on se fie aux médias 
espagnols, cette saison semble 
être sa dernière sous les couleurs 
Merengue, lui qui est arrivé dans 
la capitale espagnole durant l’été 
2012.
Mais le Ballon d’Or 2018, qui est 
aujourd’hui âgé de 38 ans, n’a 
visiblement toujours pas prévu 

de raccrocher les crampons et 
on peut le comprendre à la vue 
de son niveau toujours aussi 
impressionnant. Et forcément les 
informations quant à son avenir 
se multiplient dans les médias 
espagnols. Pour certains, il 
pourrait intégrer le staff de Carlo 
Ancelotti, pour d’autres, il va 
quitter la Casa Blanca pour une 
destination inattendue (Arabie 
saoudite, Dinamo Zagreb ?).

Carlo Ancelotti souhaite 
le garder

Mais comme souvent avec un 
Luka Modric mutique quant à 
son avenir, difficile de savoir… 
surtout quand il réalise une 
masterclass avec le Real Madrid 
du haut de ses 38 printemps. 
C’était déjà le cas fin février face 
au Séville FC où il avait marqué 
le seul but de la rencontre. 
L’occasion alors de recevoir les 
louanges et une sacrée perche de 
la part du mister Carlo Ancelotti. 

«C’est entre ses mains. Cela 
dépend de lui. C’est un gars 
génial, très humble, je l’aime. 
Je ne sais pas s’il veut rester 
pour être remplaçant. Comment 
puis-je aider Modric ? C’est 
très difficile, je sais ce que cela 
signifie. Je comprends quand 
Luka est triste, mais ce n’est pas 
sa fin. Le monde entier pense 
ça… mais pas lui ! Il a encore 
des jambes, de l’énergie. Ce 
n’est pas la fin de sa carrière. 
Regardez sa qualité !»
Le coach italien du Real, dont 
certains lui prêtaient quelques 
dissensions et tensions avec Luka 
Modric, déclarait son amour 

au natif de Zadar, forcément 
frustré par son temps de jeu, 
lui qui totalise tout de même 15 
titularisations et 29 apparitions 
entre la Ligue des champions et la 
Liga depuis le début de la saison. 
D’ailleurs, lors du dernier match 
de championnat face au Celta 
Vigo ce dimanche (victoire 4-0), 
il était titulaire et a illuminé la 
rencontre comme lors de ses plus 
belles heures madrilènes. 119 
ballons touchés, 8 passes clés, 86 
passes réussies, 4 tacles réussis, 
7 récupérations, 6 interceptions, 
bref une masterclass.

Un record mythique 
pour le convaincre de rester ?
Dès lors, voir Luka Modric une 
saison de plus au Real apparaît 
de moins en moins farfelu. Carlo 
Ancelotti sait qu’un Modric 
même à son âge est inestimable 
et qu’il lui sera bien difficile 
de le remplacer. La balle est 
donc dans le camp du joueur 

qui pourrait bien décider de 
continuer une treizième saison à 
Madrid pour une raison simple, 
celle d’entrer encore un peu plus 
dans l’histoire du club.
S’il ne peut pas prétendre à 
devenir le joueur étranger à avoir 
disputé le plus de match au Real 
(ce record est détenu par Karim 
Benzema avec 439 rencontres 
disputées, Modric n’en totalise 
que 350), il peut devenir s’il 
reste une saison supplémentaire 
le joueur le plus âgé à disputer 
un match avec la Casa Blanca. 
Un record détenu jusqu’alors 
par Ferenc Puskas qui a joué son 
dernier match avec Madrid à 39 
ans et 36 jours. Pour dépasser la 
légende madrilène, il lui faudra 
jouer un match le 15 octobre 
2024. Un objectif suffisant pour 
le faire rester un an de plus à 
Madrid et évoluer avec Kylian 
Mbappé ? Réponse dans les 
prochaines semaines.

Lundi soir Al-Nassr a été 
éliminé en Ligue des 
champions asiatique. Un 

terrible coup sur la tête pour 
l’écurie saoudienne qui espérait 
aller au bout. Après cet échec 
retentissant, Cristiano Ronaldo 
est pointé du doigt.
Al-Nassr rêve plus grand. 
Depuis la signature de Cristiano 
Ronaldo à l’hiver 2023, l’écurie 
saoudienne est entrée dans 
une nouvelle dimension. Les 
sponsors sont de plus en plus 
nombreux, tout comme le 
nombre de personnes qui suivent 
Al-Nassr sur les réseaux sociaux. 
Les maillots floqués au nom de 
CR7 s’arrachent comme des 
petits pains. Le championnat est 
de plus en plus diffusé à travers 
le monde entier, même si cela 
n’est pas forcément un gage de 
bonnes audiences. Quoi qu’il en 
soit, la présence de la superstar 
portugaise est un vrai plus pour 
le club pour tout ce qui concerne 
le marketing, le merchandising 
ou encore la communication. Sur 
le terrain sportif, le quintuple 
Ballon d’Or est aussi très 
efficace.
Pas de titre majeur pour CR7
Cette saison, il a disputé 30 
rencontres toutes compétitions 
confondues. Le temps d’inscrire 
28 buts et 11 passes décisives. 
Mais les fans comme la direction 
attendent surtout des trophées. 
Et pour le moment, CR7 n’a 
gagné qu’une Coupe Arabe 
des clubs champions en 2023. 
Il n’a pas vraiment réussi à 
mener ses troupes sur la voie du 
succès. L’an dernier, son équipe 

a terminé deuxième de Saudi 
Pro League, derrière Al-Ittihad. 
Cette saison, le titre national est 
bien parti pour être remporté par 
Al-Hilal, qui possède 12 points 
d’avance sur Al-Nassr. En Ligue 
des champions asiatique, son 
club est passé à la trappe hier. 
Après avoir perdu le match aller 
(1-0) face à Al Ain, Al-Nassr 
s’est imposé 4 à 3 hier lors de la 
manche retour.
Mais la formation de CR7 a été 
éliminée en 1/4 de finale après 
la séance de tirs au but. Une 
déception, d’autant qu’elle ne 
disputera donc pas le prochain 
Mondial des Clubs. Ce mardi, la 
presse saoudienne évoque cette 
sortie de route et n’épargne pas 
l’ancien joueur du Real Madrid. 
«Cristiano Ronaldo, le premier 
accusé», a titré Goal Arabia 
avant d’ajouter : «la légende 
portugaise Cristiano Ronaldo a 
continué à jouer à un mauvais 
niveau avec la première équipe 
de football du Al-Nassr, lors 
des derniers matches. Il n’a pas 
joué au niveau attendu de lui, 
lors du match décisif face au 
club émirati d’Al Ain, lundi soir, 
lors du match retour des 1/4 de 
finale (…) La légende portugaise 
a fait ses adieux à la Ligue des 
champions de l’AFC.»

La presse ne l’épargne pas
Puis, la publication saoudienne 
a ajouté au sujet du joueur 
qui a ignoré les provocations 
des supporters adverses, qui 
ont scandé le nom de Lionel 
Messi : «il peut être considéré 
comme l’un des responsables 
directs des «adieux» d’Al-Nassr 

au grand tournoi asiatique. 
Malgré un but marqué, lors 
de la deuxième période de 
prolongation du match.» Moins 
bon qu’auparavant sur coup-
franc, il s’est aussi pris le bec 
violemment avec les arbitres 
rappelle Goal Arabia, qui a raté 
l’une des «occasions les plus 
étranges peut-être de toute sa 
carrière de footballeur» à la 61e. 
En effet, après un ballon relâché 
par le gardien adverse, CR7, seul 
face à lui, a tiré à côté.
Le footballeur, qu’on a connu 
plus tueur, est humain et vieillit. 
Malgré tout, il prend cher 
en Europe. «C’est l’erreur la 
plus ridicule que Cristiano ait 
commise dans toute sa carrière», 
a écrit AS à ce sujet. De son côté, 
Sport estime que c’est peut-
être le «pire match» de CR7. 
Au Portugal, Record ne va pas 
aussi loin et affirme que «le titre 
de M. Champions League ne 
s’applique pas à lui en Asie.» En 
Arabie saoudite, la détresse de 
Cristiano Ronaldo s’affiche en 
une d’Arriyadiyah. Même chose 
sur le site ArabNews, qui a écrit : 
«défensivement, il y a encore eu 
des problèmes. En attaque, Al-
Nassr, et en particulier Ronaldo, 
ont gaspillé.» Al-Nassr va devoir 
revoir sa copie l’an prochain. 
Mais ce sera, a priori, sans son 
entraîneur Luis Castro, qui 
devrait prendre la porte.

Prêté par le PSG au RB 
Leipzig, Xavi Simons 
s’éclate en Bundesliga. 

D’abord fataliste, le club allemand 
espère désormais conserver le 
joueur, et possède des arguments 
solides pour le convaincre de 
continuer l’aventure.
Il a souvent été reproché au 
Paris Saint-Germain de ne pas 
savoir favoriser l’éclosion de ses 
jeunes pépites. Mais dans le cas 
Xavi Simons, les choix effectués 
jusqu’ici sont salués. Quelques 
apparitions en équipe première 
en 2021-2022, un départ au PSV 
Eindhoven en 2022-23 avec une 
clause de rachat activée après 
une bonne saison en Eredivisie 
et désormais un prêt dans un 
championnat plus compétitif, du 
côté du RB Leipzig, sans option 
d’achat.
La stratégie fonctionne bien 
puisque le Néerlandais âgé de 20 
ans, devenu international, s’éclate 
en Bundesliga, avec 6 buts et 10 
passes décisives. Il est considéré 
comme un joueur majeur de son 
équipe par son entraîneur Marco 
Rose. Et c’est d’ores et déjà 
l’un des arguments majeurs que 
compte utiliser le RB Leipzig pour 
le convaincre de rester, comme le 
rapporte Bild. Garantie de temps 
de jeu, place de titulaire assurée, 
et même le numéro 10 attribué, 
celui de la légende locale Emil 
Forsberg, parti aux New York Red 
Bulls.

L’argument sportif 
en premier lieu

Mais pour avoir une chance de 
séduire Xavi Simons, il faudra 
surtout lui offrir une place en 
Ligue des Champions. Le RB 
Leipzig est actuellement 5e, 

à un point du 4e, le Borussia 
Dortmund. Le club allemand peut 
déjà se féliciter de l’intégration 
réussie du Néerlandais, qui 
n’hésite jamais à dire qu’il se sent 
bien. « Après la saison, toutes les 
parties se parleront et discuteront 
de la suite des événements. Je suis 
très heureux ici », expliquait-il 
récemment.
Le RB Leipzig est également 
encouragé dans sa quête par les 
choix effectués par Xavi Simons 
jusque-là dans sa carrière, toujours 
dictés par le sportif. Il n’a pas eu 
peur d’aller au PSV Eindhoven 
pour obtenir du temps de jeu par 
exemple. Et le club allemand pense 
posséder un argument massue en 
lui offrant un rôle majeur, et en lui 
expliquant qu’il serait la première 
star à refuser de plus grands clubs 
pour rester à Leipzig.
Dernier facteur, la connexion 
Xavi Simons-Red Bull, puisque le 
joueur apprécierait les opportunités 
marketing offertes par la marque 
qui possède le club. De même, 
l’équipementier va changer cet été. 
Exit Nike, place à Puma, qui est 
le fournisseur personnel de Xavi 
Simons. Leipzig veut donc jouer 
sur plusieurs cordes pour obtenir 
l’accord du joueur. S’il l’obtient, 
il faudra alors s’entendre avec le 
PSG sur une formule, transfert ou 
prêt. Et cela s’annonce loin d’être 
aisé, surtout avec le départ de 
Kylian Mbappé…
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Ce textile créé par le MIT réinvente votre look
 à la demande

FinX invente le moteur de bateau à nageoires

Des chercheurs du MIT 
ont mis au point une robe 
qui se déforme sous la 

chaleur. Elle est ainsi taillée sur 
mesure, mais peut également être 
personnalisée dans de nombreux 
styles. Les chercheurs espèrent 
qu’elle pourra contribuer à 
réduire le gaspillage de la 
désastreuse fast fashion.

Voici une robe pour le moins 
originale, conçue pour lutter 
contre la fast fashion, ou 
mode éphémère, et qui permet 
d’être personnalisée très 
facilement. Des chercheurs du 
Self-Assembly Lab au MIT 
(Massachusetts Institute of 
Technology), en partenariat avec 
l’entreprise de mode Ministry of 
Supply, ont conçu la « 4D Knit 
Dress », une robe tricotée en 
quatre dimensions. La quatrième 
dimension étant le temps.

La robe est tricotée en 3D grâce 
à une machine, et de base prend 
la forme d›un tube. Toutefois, 
elle intègre des fibres actives, 
placées à des points stratégiques 

du tricot, qui se déforment sous 
l›effet de la chaleur. Cela permet 
de modifier la forme de la robe, 
qui est alors sculptée sur la 
silhouette de la personne, ainsi 
que le motif du tricot, créant 
différents styles adaptés à chaque 
individu. De plus, il est possible 
de renouveler la personnalisation 
de la robe, même après plusieurs 
mois, en appliquant de nouveau 
la chaleur.

Une robe pour lutter contre la 
fast fashion

En plus de la recherche sur le 
type de robe et l›intégration des 
fibres actives, les chercheurs 
ont dû créer un bras robotisé 
capable d›appliquer la chaleur 
de manière plus précise qu›un 
pistolet thermique classique, 
et d›atteindre l›intégralité de la 
robe.

Pour les chercheurs, cette robe 
est beaucoup plus durable qu›une 
robe classique car le fait qu›elle 
puisse être personnalisée devrait 
permettre de la modifier pour 
suivre l›évolution des tendances, 
et ainsi éviter que les magasins ne 
se retrouvent avec des invendus 
passés de mode. De plus, la robe 

est créée en une seule pièce, ce 
qui évite les chutes et élimine 
quasiment tout gaspillage. Les 
chercheurs espèrent qu›elle 
pourra réduire le nombre de 
tailles différentes nécessaires 
avec, par exemple, une robe pour 
les petites tailles, et une autre 
pour les grandes tailles.

Le transport maritime pourrait 
concentrer 17 % des émissions 
mondiales de gaz à effet de 
serre d’ici à 2050, à moins que 
des initiatives comme FinX 
proposent des alternatives.
La nature et ses 3,8 milliards 
d’années de stratégies 
d’adaptation du vivant sont 
une source inépuisable pour 
développer des technologies 
innovantes et durables. Pour 
se mouvoir, les dauphins 
agitent par exemple leur 
nageoire caudale avec une 
grande amplitude, à une faible 
fréquence. FinX s’est inspirée 
de cette ondulation pour 
développer un nouveau moteur 
de bateau sans hélice, à l’aide 

d’une membrane ondulante 
en élastomère. La start-up 
a d’ailleurs été lauréate de 
l’appel à projets Grands fonds 
marins, piloté par France 2030.
Plus de quinze brevets déposés
Après une dizaine d’années 
de recherche, plus de quinze 
brevets déposés, FinX a 
décliné cette innovation bio-
inspirée, d’abord développée 
pour des pompes industrielles 
de transfert de fluides, aux 
moteurs de bateau. « Il est 
difficile d’imaginer un port où 
l’eau serait claire, l’atmosphère 
calme et silencieuse, l’air 
empreint de sel et non de 
diesel. Il est encore plus 
difficile d’imaginer des mers 

où les bateaux de plaisance à 
moteur n’auraient aucun effet 
néfaste sur la faune et la flore 
et s’inscriraient en harmonie 
avec les écosystèmes marins. 
FinX veut contribuer à faire de 
ce rêve une réalité, avec une 
technologie unique, à l’impact 
carbone et énergétique très 
réduit. »

Un moteur électrique...
Premier avantage : sa 
consommation énergétique. Le 
moteur est électrique, donc ne 
rejette pas de gaz à effet de serre 
et ne présente aucun risque de 

tache d›huile, de carburant ou 
de gaz d›échappement rejetés 
dans l›eau. Pour réduire son 
impact écologique, « nous 
réalisons des études sur les 
matériaux afin de choisir un 
maximum de matériaux recyclés 
et recyclables. Le moteur est 
constitué en majorité de métaux 
(aluminium, acier), dont le 
recyclage est devenu familier et 
courant », précise l›entreprise. 
En plus, à vitesse équivalente, 
les moteurs FinX à membrane 
ondulante consomment moins 
d›énergie que les moteurs 

conventionnels à hélice. 
La batterie dispose d›une 
autonomie jusqu›à 1 heure 30 à 
pleine puissance, 8 heures à bas 
régime.

...et sans hélice
Le moteur ne comporte pas 
non plus d›hélices, qui peuvent 
perturber les milieux marins 
peu profonds ou causer des 
blessures. Cela permet aussi 
de réduire l›impact acoustique 
et de plus, « le fluide, propulsé 
en ligne droite, produit moins 
de remous, évite de soulever 
les particules au fond de l›eau 
et d›endommager les animaux 
marins et les écosystèmes 
aquatiques fragiles ». Le 
montage est aussi simple que 
pour un moteur traditionnel et 
l›entretien est simplifié du fait 
de sa composition d›un nombre 
de pièces réduit. Le premier 
moteur produit, le FinS, a été 
conçu conçu pour les petites 
embarcations de types barques, 
annexes et voiliers jusqu›à 3 
tonnes. L›entreprise travaille 
actuellement à étendre sa 
gamme « vers de plus grosses 
puissances avec la conception 
prochaine d›un moteur de 100 
kW électrique, équivalent à un 
150 ch thermique ».
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Maladie chronique 
la plus fréquente 
dans le monde, la 

tension artérielle peut être 
contrôlée. La cardiologue 
Raghu Tadikamalla, certifiée 
par l’American Society of 
Hypertension, a révélé comment 
contribuer à faire diminuer la 
tension artérielle grâce à de 
simples gestes au quotidien.
Selon l’Inserm, l’hypertension 
artérielle concernerait 1 adulte 
sur 3 dans le monde. Maladie 
chronique, elle est surtout un 
facteur de risque de plusieurs 
maladies cardiovasculaires, 
cérébrovasculaires et 
neurodégénératives. En effet, 
elle augmenterait le risque 
d’infarctus du myocarde, de 
maladie d’Alzheimer ou d’AVC. 
Si l’âge est un facteur de risque 
que personne ne peut empêcher, 
de nombreuses mauvaises 
habitudes du quotidien peuvent, 
elles, être changées. En effet, 
la sédentarité, le surpoids ou la 
consommation d’alcool, de tabac 
et de sel augmentent les risques 
de souffrir d’hypertension 
artérielle. Ainsi, la cardiologue 

Raghu Tadikamalla a 
récemment détaillé au média 
américain Pittsburgh quelques 
changements d’hygiène de vie 
qui peuvent contribuer à faire 
diminuer cette tension artérielle.
Hypertension artérielle : 
les 3 recommandations 
d’une cardiologue pour 
la réduire naturellement
Afin de faire baisser sa tension 
artérielle, la cardiologue a 
partagé les simples changements 
à appliquer au quotidien.
Réduire sa consommation de sel
L’experte recommande d’abord 
de réduire sa consommation 

de sodium, substance dont 
l’organisme a besoin pour 
maintenir l’équilibre des 
fluides corporels et assurer le 
fonctionnement des muscles et 
des nerfs mais que la plupart 
des gens consomment en trop 
grande quantité à travers le sel. 
«Dans la société occidentale, 
il y a du sodium dans presque 
tout : si vous mangez au 
restaurant, qu’il s’agisse 
d’une cuisine raffinée ou d’un 
fast-food, vous aurez droit à 
beaucoup de sel», explique-
t-elle. Raghu Tadikamalla 
recommande un apport 

quotidien de sodium inférieur 
à 2.300 mg pour un adulte, ce 
qui correspond environ à une 
cuillère à café de sel de table.
Manger plus de légumes
A l’inverse du sodium qu’il 
faut consommer en quantité 
raisonnable, la cardiologue 
conseille d’augmenter son 
apport en potassium, que 
l’on peut trouver notamment 
dans les légumes. Le 
potassium participe à réduire 
l’hypertension artérielle. La 
cardiologue recommande donc 
de manger plus de légumes.
Limiter les aliments transformés
Si la Raghu Tadikamalla 
conseille de manger plus de 
légumes pour faire le plein 
de potassium, elle met en 
évidence l’impact néfaste des 
aliments ultra transformés sur 
la tension artérielle. «Presque 
tout ce qui se trouve dans un 
sac, un sachet ou une boîte de 
conserve contient du sodium 
ajouté, et le sel est vraiment 
l’un des principaux facteurs de 
l’hypertension artérielle dans 
notre alimentation», explique-
t-elle. Selon elle, il faut donc 

tenter de limiter les aliments 
transformés pour faire baisser 
son hypertension artérielle.
Quels moyens mettre en place 
pour réduire sa tension artérielle ?
Ce ne sont pas les seules astuces 
partagées par l’experte. Elle liste 
d’autres moyens pour contribuer 
à la réduction de sa tension 
artérielle comme un sommeil 
suffisant ou une réduction du 
stress. Raghu Tadikamalla 
recommande également de 
surveiller sa tension artérielle et 
de consulter régulièrement son 
médecin pour la mesurer et faire 
attention à son état de santé.
Ces petits changements du 
quotidien sont à appliquer 
dès maintenant pour contrôler 
naturellement sa tension 
artérielle. «L’hypertension 
artérielle est certainement 
réversible à court terme, mais 
plus elle dure longtemps, plus 
il est difficile de l’inverser au 
fil du temps», insiste l’experte. 
En effet, elle explique que 
“l’hypertension artérielle 
entraîne une rigidification des 
artères qui, à un moment donné, 
n’est plus aussi facile à inverser”.

Tension artérielle : 
les conseils d’un cardiologue pour la réguler naturellement

Lorsque vous êtes 
allongé, sans 
mouvement, il vous 

arrive d’avoir des impatiences 
dans les jambes ? C’est ce 
que les spécialistes appellent 
le syndrome des jambes 
sans repos. Comment réagir 
? Un neurologue explique.
Le syndrome des jambes sans 
repos apparaît généralement le 
soir, au moment du coucher et 
peut provoquer des sensations 
de chaud et froid au niveau des 
jambes, des fourmillements 
ou des picotements. Ces 
symptômes touchent environ 
%8,5 des français selon 
l’Assurance maladie et peuvent 
être très désagréables. Sur son 
compte Instagram, le Dr Olivier 
Sillam, neurologue, explique le 
premier réflexe à avoir lorsque 
l’on souffre de ce syndrome 
des jambes sans repos.
Impatience dans les 

jambes : quels sont les 
signes et comment réagir ?
Le neurologue rappelle tout 
d’abord que les impatiences 
dans les jambes surviennent 
au repos et notamment le soir, 
en position allongée. “Ces 
symptômes vont disparaître 
ou du moins être fortement 
améliorés par la mise en 
mouvement”, ajoute-t-il.
Mais alors, que faire si l’on 
souffre du syndrome des 
jambes sans repos et que les 
symptômes désagréables qui 
l’accompagnent font partie de 
notre quotidien ? Le médecin 
recommande en premier lieu de 
réaliser une prise de sang, afin 
de doser le fer. En cause : “une 
carence martiale, c’est-à-dire 
une carence en fer, va aggraver 
nettement le syndrome”.
L’Assurance maladie indique en 
effet que si les causes précises 
du syndrome des jambes 

sans repos sont méconnues, 
deux facteurs jouent un rôle 
dans son déclenchement : le 
manque de dopamine dans 
certaines régions du cerveau 
et de la moelle épinière, 
mais aussi que le manque 
de fer, avec ou sans anémie.
Le neurologue indique qu’une 

supplémentation en fer peut 
ainsi avoir un effet positif sur les 
impatiences et le syndrome des 
jambes sans repos. “Quand cela 
ne suffit pas, il existe d’autres 
traitements pour soulager 
les symptômes”, ajoute-t-il.
Comment prendre en 
charge le syndrome des 

jambes sans repos ?
Comment prendre en charge 
le syndrome des jambes sans 
repos ? Des modifications 
de l›hygiène de vie peuvent 
atténuer les manifestations, 
indique l›Assurance maladie. 
Mais dans certains cas, des 
médicaments tels que des 
agonistes dopaminergiques, 
peuvent être prescrits par 
le neurologue, comme 
l›indiquait le Dr Laurène 
Leclair-Visonneau, neurologue 
au Centre du Sommeil du 
CHU de Nantes, dans une 
précédente interview accordée 
à Femme Actuelle. Cependant, 
ils ne sont pas toujours bien 
tolérés. Des bains chauds, 
des massages ou encore des 
étirements peuvent ainsi aider 
à soulager les manifestations 
du syndrome des jambes sans 
repos de façon temporaire.

Syndrome des jambes sans repos : quel réflexe avoir et 
comment réagir ? Un neurologue répond



Mercredi 13 Mars 2024

Femme 17Seybouse Times

La poussière, quelle 
plaie ! Dans cet article, 
découvrez comment 

en venir à bout grâce à cette 
astuce pour la maison très 
simple et économique : un 
spray anti-poussière durable.

Une astuce anti-poussière 
naturelle et efficace
Dans une vidéo sur Instagram, 
l’influenceur @jonathan_coni_
astuces, spécialisé dans les 
astuces maison et le quotidien, 
a récemment partagé une 
recette pour réaliser un spray 
anti-poussière maison. Au-
delà de la retirer, elle permet 
d’espacer la fréquence à 
laquelle elle va revenir. «Je vais 

te montrer une astuce de génie. 
Finie la poussière qui revient 
régulièrement», lance-t-il à 
l’égard de sa communauté.

«Je vais t›expliquer comment 
fabriquer ça : un spray nettoyant 
et dépoussiérant à faire en 30 
secondes chrono. Finis les 
dépoussiérants à plus de 4 
€ ultra-chimiques. Un spray 
comme ça, c›est même pas 
10 centimes, t›imagines la 
différence ?!», s›exclame-t-il 
ensuite.

Économique, écologique, prêt 
à toute heure et en seulement 
quelques secondes, voilà un 
produit qui semble tout avoir 
pour séduire.

Matériel nécessaire

Un spray

100 ml d›eau

100 ml de vinaigre blanc 
ménager

2 cuillères à soupe d›huile 
d›olive

La recette pour réaliser le 
nettoyant anti-poussière maison

Versez 100 ml d›eau dans le 
spray

Puis, ajoutez les 100 ml de 
vinaigre blanc ménager

Enfin, intégrez les 2 cuillères à 
soupe d›huile d›olive
Fermez, mélangez et utilisez !

Votre chevelure forme des 
frisottis dès la moindre humidité 
environnante ? Une dermatologue 
dévoile l’ingrédient naturel idéal 
pour éviter ce phénomène.
Si vos cheveux sont déshydratés, 
ils peuvent former des frisottis. 
La fibre capillaire, pour chercher 
de l’eau dans l’air ambiant, 
soulève ses écailles et par 
conséquent gonfle. Lorsque vous 
êtes dans un environnement 
humide, il arrive donc que 
les frisottis se forment. Pour 
éviter ce phénomène il faut 
bien sûr hydrater au maximum 
sa chevelure en leur apportant 
des soins adaptés. Il est aussi 
recommandé de privilégier le 
séchage à l’air froid ou tiède et 
d’éviter les sources de chaleur 
trop intenses sur les cheveux.

L’ingrédient très connu qui 
permet de faire disparaître les 
frisottis

Dans une vidéo publiée sur 
TikTok, Dr Neera, dermatologue, 
donne un conseil efficace et tout 
simple pour dompter les frisottis 
grâce à un ingrédient très connu 
que vous avez sûrement chez 
vous. Il s’agit de l’huile de coco. 
Elle annonce dans la vidéo : 
«l’huile de coco est un moyen 
naturel de se débarrasser des 
pellicules, de réduire les frisottis 
et de prévenir la casse des 
cheveux» annonce la spécialiste.
Elle explique en description 
de sa publication : «huiler ses 
cheveux avec de l’huile de coco 
présente de nombreux avantages. 
L’huile de coco a des propriétés 

antifongiques et constitue un 
traitement prometteur contre 
les pellicules. Il peut également 
pénétrer dans la tige capillaire 
pour hydrater en profondeur 
(utile pour les cheveux à forte 
porosité), prévenir la perte 
de protéines et réduire les 
dommages aux cheveux», 
indique la spécialiste. En effet 
l’huile de coco a la capacité de 
pénétrer dans la fibre capillaire 
et de renforcer la barrière du 
cheveu, le protégeant de la 
déshydratation.

Comment bien appliquer 
l’huile de coco sur sa 

chevelure pour profiter de ses 
bienfaits ?

Pour bien utiliser l›huile de coco 
sur ses cheveux, la dermatologue 

conseille d›en appliquer «au 
moins une fois par semaine». 
Elle poursuit : «prenez 1 à 2 
cuillères à soupe dans la paume, 
faites chauffer un peu le produit, 
puis massez le cuir chevelu 
et appliquez de la racine aux 
pointes. Vous pouvez en utiliser 

plus si nécessaire. Puis laissez 

poser environ 30 minutes avant 

le shampoing. vous pouvez aussi 
laisser poser l›huile de coco 
pendant la nuit» indique-t-elle 

tout en recommandant de l’huile 
de coco certifiée bio.

Le secret pour des cheveux 
canons se cacherait-il dans notre 
cuisine ? Découvrez pourquoi 
utiliser du vinaigre de cidre fait 
des miracles sur les cheveux.
Vos cheveux sont ternes ? Pour 
retrouver brillance, souplesse et 
légèreté, il semblerait que faire 
un simple voyage dans votre 
cuisine vous permette de trouver 
l’ingrédient miracle pour rendre 
à vos cheveux l’éclat qu’ils 
méritent.

En effet, le vinaigre de cidre fait 
partie de ses ingrédients naturels 
très plébiscités, à l’image de 
l’huile de coco, de l’aloe vera ou 

encore de l’huile de ricin. Voici 
pourquoi il faudrait absolument 
adopter cet ingrédient dans votre 
routine.

Les bienfaits du vinaigre de cidre

Si vous avez des pellicules, des 

frisottis ou que vos cheveux sont 

ternes, n’allez pas plus loin, il 
semblerait que la solution soit 
enfin là ! En effet, le vinaigre 
de cidre gagne de plus en plus 
en réputation, tant il serait 
efficace pour nos cheveux, mais 
pourquoi ?
Le vinaigre de cidre est un 
ingrédient riche en magnésium, 
en zinc, en fer et en sels minéraux, 
qui sont tous très efficaces pour 
la santé et la beauté de nos 
cheveux. Testé et approuvé, il 
permettrait d’accélérer la pousse 
des cheveux, de leur redonner 
de la brillance et d’éliminer 
pellicules et frisottis.

Comment utiliser le vinaigre de 
cidre sur ses cheveux ?

Pour des cheveux brillants

Si vos cheveux sont ternes et 
manquent de vitalité, infusez du 
vinaigre de cidre avec du persil 
et/ou de la sauge et utilisez 
votre mixture avant ou après 
un shampoing, sur cheveux 
humides. Pour que votre mélange 
sente bon, vous pouvez y 
ajouter quelques gouttes d’huile 
essentielle de votre choix. 
Appliquez ce mélange deux fois 
par semaine maximum.

Enlever la poussière 

 la recette de ce spray antistatique avec un ingrédient 
insolite

Frisottis

voici l’ingrédient naturel à utiliser pour s’en débarrasser

Vinaigre de cidre 

 l’ingrédient miracle pour vos cheveux 



Le numéro 14 de 
la revue «Cinéma 
Horizons perspectives 

cinématographiques», édité 
par le laboratoire d’index des 
films de guerre dans le cinéma 
algérien de l’université d’Oran 
1 «Ahmed Ben Bella» a porté 
sur des contributions traitant 
de l’image de l’émigré dans le 
documentaire et la spécificité du 
cinéma de l’exil.
La revue a publié, dans son 
dernier numéro de janvier, 
une étude sémiologique et 
analytique sur le rôle du cinéma 
documentaire dans la formation 
de l’image de l’immigré 
dans l’opinion publique 
internationale. Cette étude met 
en lumière les dangers et les 
difficultés que subit le réfugié 
lors de son voyage.

La deuxième étude a été 

consacrée au sujet relatif à la 

spécificité du cinéma algérien 

dans l’exil et son impact sur 

le spectateur algérien, en 

proposant des lectures d’extraits 

de certains films algériens.
Les deux études font partie d’un 
dossier portant sur «L’image des 
immigrés dans le cinéma», qui 
s’inscrit dans le cadre d’un projet 
de recherche intitulé «L’image 
des immigrés dans la littérature 
et le cinéma francophones 
contemporains: accueils et 
enjeux», entrant dans le cadre 
de la coopération entre les 
universités d’Oran 2 «Mohamed 
Benahmed» et Reims (France), 
a souligné à l’APS le chef du 
laboratoire d’index des films de 
guerre du cinéma de la faculté 
des lettres et des arts, Aïssa Ras 
El Ma, qui est aussi chef de la 
rédaction de la revue.
Ce numéro du magazine 
«Cinéma Horizons» a également 
abordé le contenu du cinéma 
algérien entre consolidation des 

valeurs nobles et l’approche 
des affaires sociales à travers le 
film «Deux femmes» d’Amar 
Tribeche.
Le lecteur trouvera, également, 
au sommaire de la revue un 
document de recherche intitulé 
«Les représentations esthétiques 
de l’architecture dans le 
cinéma algérien», ainsi qu’un 
ensemble d’articles portant sur 
des thèmes liés à «l’Esthétique 
de l’intelligence artificielle 
et de l’image numérique», 
«le cinéma et la dialectique 
de l’art et la technologie», et 
«l’espace symbolique dans le 
cinéma égyptien», «Alak El 
Balah» et «Réception du film 
cinématographique: entre le 
texte ouvert et les limites de 
l’interprétation».

À l’occasion du mois sacré du 
ramadan, la bibliothèque 

publique du roi Abdelaziz 
accueillera jeudi une exposition 
de rares Corans décorés et 
recouverts d’or.
L’événement aura lieu au Centre 
historique du roi Abdelaziz de 
la bibliothèque, dans la branche 
Al-Mourabba. Il s’inscrit dans le 
cadre des efforts déployés par la 
bibliothèque pour présenter des 
documents rares à l’occasion 
d’événements religieux et 
nationaux.
Plus de 350 Corans de la 
collection de la bibliothèque 
seront exposés, y compris des 
exemplaires dorés et ornés de 
manière complexe, qui datent 
des siècles passés. Ils reflètent 

les valeurs et l’esthétique des arts 
décoratifs islamiques, illustrant 
les méthodes artistiques utilisées 
pour concevoir les marges des 
sourates et des versets du Coran.
Les Corans présentés dans 
l’exposition illustrent un 
éventail de styles de calligraphie 
artistique, comme le naskh, le 
koufi, le thuluth, le tombouctou 
et le soudanais, ainsi que la 
calligraphie des écritures 
sham, irakienne, égyptienne et 
yéménite.
L’un des exemplaires est un 
manuscrit sacré du XIIe siècle 
de l’Hégire, orné de motifs 
floraux et géométriques, colorés 
et dorés. Des nuages dorés 
embellissent les espaces entre 
les lignes, et le texte est écrit 

dans un style créatif connu sous 

le nom de «miroir», où une 

lettre, un mot ou une phrase de 

la première ligne correspond à 

la dernière ligne. Cet alignement 

unique crée une symétrie, chaque 

ligne reflétant sa contrepartie en 
fonction du type d’arrangement 

spécifique.
L’exposition présente un Coran 

de Tombouctou, qui se distingue 

par son étui en forme de sac et 

ses diverses décorations. Un 

Coran datant de l’époque Kadjar 

sera également exposé. Celui-

ci est orné de motifs floraux et 
géométriques, accompagnés 

d’explications concises dans 

une langue non arabe dans les 

marges. Ce volume présente 

des dessins de fleurs enduites de 
vernis, représentant une école 

distincte d’écriture, de dessin, 

de dorure et de reliure du Coran.

Les travaux de réhabilitation du 
village artisanal de Zaghouan, 
relevant de l’Office National de 
l’Artisanat Tunisien (ONAT), ont 
débuté en début de semaine après 
une fermeture de 8 ans.
Dans une déclaration à 
l’agence TAP, Sofiene Garbouj, 
commissaire régional de 
l’ONAT, le coût du projet s’élève 
à 700 mille dinars, consacrés à la 

réhabilitation et à l’entretien de 
7 grands espaces d’exposition, 
ainsi qu’au réaménagement 
d’une partie de l’étage supérieur 
de cet espace.
La restauration du village artisanal 
vise à raviver la dynamique des 
expositions artisanales dans le 
gouvernorat de Zaghouan. Ces 
expositions étaient autrefois une 
occasion annuelle de valoriser 

le patrimoine de la région, 
explique-t-il.
Il s’engage également à intégrer 
le village artisanal, dans sa 
nouvelle forme, dans le circuit 
touristique de Zaghouan. 
L’objectif est de promouvoir 
les produits artisanaux d’une 
centaine d’artisans de la région, 
tous actifs dans des spécialités 
différentes.

Revue «Cinéma Horizons» 

l’image de l’émigré dans le cinéma documentaire 
et la spécificité du cinéma de l’exil mises en avant

Art islamique

 une exposition à la bibliothèque de Riyad présentera 350 
exemplaires rares du Coran

Tunisie
Début des travaux de réhabilitation du village artisanal 

de Zaghouan après 8 ans de fermeture
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«L’Africain qui 
nous a compris 
est celui-là qui, 

après la lecture de nos ouvrages, 
aura senti naître en lui un autre 
homme, animé d’une conscience 
historique, un vrai créateur, un 
Prométhée porteur d’une nouvelle 
civilisation et parfaitement 
conscient de ce que la terre entière 
doit à son génie ancestral dans 
tous les domaines de la science, 
de la culture et de la religion. » 
Cet appel à l’Africain nouveau 
lancé par Cheikh Anta Diop dans 
Civilisation ou Barbarie, cinq ans 
avant de s’éteindre le 7 février 
1986, éclaire sur la perception 
idéale que cet homme universel, 
en quête des origines pour 
mieux bâtir l’avenir, scrutant les 
particules élémentaires comme les 
mystères

Sous l’emprise de l’empire

Cheikh Anta Diop est venu au 
monde le 29 décembre 1923, sous 
le signe de l’empire français qui a 
pris pied au Sénégal, cent quarante 
ans auparavant. Depuis 1885, les 
États européens se sont partagé 
l’Afrique comme un butin, mais 
les défaites cinglantes de l’Italie 
en Éthiopie en 1896 et de la 
Russie contre la flotte japonaise en 
1905 ont mis un terme au mythe 
de l’invincibilité des puissances 
européennes qui ont fini par faire 
plonger le monde dans une guerre 
sans précédent.

En Russie, trois ans avant la 
naissance de Diop, l’Armée rouge a 
achevé de faire triompher les idées 
égalitaires et internationalistes 
de Karl Marx. « Il est essentiel, 
pour comprendre Diop, de le 
replacer dans l’histoire des idées 
politiques de son temps et dans 
celle des sciences humaines en 
Afrique », recommande, depuis 
Dakar, Martin Mourre, historien et 
chercheur associé à l’Institut des 
mondes africains et à l’EHESS, 
qui a co-dirigé Cheikh Anta Diop, 
contexte, portée et héritage d’un 
militant politique (Revue d’histoire 
contemporaine de l’Afrique, n°4, 
septembre 2023). Car si, dans ces 
années 1920 qui ont vu naître les 
autres champions de la négritude 
sous influence marxiste que 
furent Amilcar Cabral et Frantz 
Fanon, l’hégémonie de l’Occident 
commence à être contestée 
jusqu’en son propre sein, la vision 
européocentrée et racialiste qui 
la justifie va dominer encore 
longtemps le champ des idées et 
de la recherche.

École des blancs

Cheikh Anta Diop dut ainsi 
apprendre de l’école des Blancs 
ce qu’il était pour la référence de 
l’époque en sciences humaines, 
Ernest Renan : « Le Nègre, par 

exemple, est fait pour servir 
aux grandes choses voulues et 
conçues par le Blanc ». C’est 
dans ce « contexte de violence 
extrême physique et mentale et 
d’obscurantisme idéologique », 
écrit son fils Cheikh M’Backé 
Diop, qui lui a consacré une 
biographie (Cheikh Anta Diop, 
l’homme et l’œuvre, Présence 
africaine, 2003), que Cheikh Anta 
naît à Thieytou, à plusieurs heures 
de la coloniale Dakar, dans une 
famille d’érudits contrevenant à 
la définition de Renan. Il tient son 
prénom de son oncle, Cheikh Anta 
M’Backé, « un des frères cadets de 
Cheikh Ahmadou Bamba (1951-
1927), le fondateur de la confrérie 
musulmane Mouride au Sénégal».

Politique et mystique

Trop influents et critiques de 
l’administration coloniale, 
Bamba et M’Backé avaient été 
provisoirement bannis, le premier 
au Gabon, le second au Soudan 
français (le Mali actuel). Politique 
et mystique se pressent donc déjà 
au chevet du nouveau-né, dont 
on mentionne régulièrement une 
« origine aristocratique wolof » 
qu’il a semblé démentir lorsqu’on 
lui a demandé s’il descendait 
effectivement d’une lignée de 
griots : « Non, c’est faux mais 
je n’en suis pas offensé. » Dans 
sa quête multidirectionnelle des 
origines cachées, Cheikh Anta 
Diop s’est néanmoins penché sur 
celles de son propre patronyme, 
répandu en Afrique de l’Ouest, 
concluant que « dans tous les 
cas les Diop appartenaient aux 
Domisokhna (le clergé musulman 
d’origine noble ou notable) ». 
Ayant tôt perdu son père, il grandit 
avec sa mère, Mame Magatte, 
à Diourbel, jusqu’à l’âge de 5 
ans, quand il est envoyé à l’école 
coranique à Kokki. Il y passe 
plusieurs années « dans la solitude 
matérielle et morale indispensable 
[aux yeux des Mourides] à la 
formation de sa personnalité », 
avant de revenir à Diourbel, où 
sa mère lui fait intégrer l’école 
française et passer son certificat 
d’études primaires en 1937.

Chaires européennes et baobab 
couvert de hiéroglyphes

Quand Cheikh Anta Diop a-t-il 
senti naître en lui ce « Prométhée 
porteur d’une nouvelle civilisation 
» à la recherche, par-delà les idées 
façonnées et martelées du haut des 
chaires européennes, du « génie 
ancestral » ? Dans sa cellule de 
Kokki, méditant sur l’unité divine 
? Dans l’écorce de ce « baobab 
couvert de hiéroglyphes, depuis le 
tronc jusqu’aux branches » qu’il 
admire, enfant, « non loin de la 
route de Daru Mousti » ? Dans 
le défi que représente, au Lycée 
Van-Vollenhoven de Dakar, ce 

professeur raciste qui ne lui voit 
pas la capacité de poursuivre des 
études ? « Mes recherches datent 
de la classe de troisième du Lycée 
Van-Vollenhoven », a-t-il écrit. 
Un projet déjà encyclopédique, 
universaliste où se dessinent « 
les prémisses d’une réflexion se 
situant à l’échelle continentale 
africaine, planétaire », précise 
son fils. Cette démarche heurte-
t-elle déjà le professeur blanc qui 
lui refuse l’intelligence ? Cette 
première barrière académique 
que l’on tente de dresser sur son 
chemin vers la connaissance en 
augure de nombreuses autres 
qui jalonneront ses carrières 
universitaire, scientifique et 
politique et qu’il saura renverser 
d’une manière ou d’une autre.

Mathématiques et philosophie

Résolu et aidé par un professeur 
plus éclairé, Diop peut ainsi se 
rendre à Saint-Louis pour passer 
la première partie de son bac qu’il 
achève d’obtenir à Dakar en 1945, 
alors que la France vient d’être 
libérée du joug nazi. Étranger 
au rejet vindicatif de tout ce qui 
pourrait venir du dominateur 
colonial, Cheikh Anta Diop part 
alors chercher le meilleur savoir 
disponible là où il se trouve 
: en France, où il accoste en 
1946. Son retour au pays natal, 
il ne le fera qu’en 1960, une 
fois acquise l’indépendance de 
l’Afrique française. Envisageant 
d’abord une carrière d’ingénieur 
aéronautique, il intègre la classe 
de mathématiques supérieurs 
du lycée Henri-IV à Paris tout 
en s’inscrivant en philosophie 
à la Sorbonne et en s’initiant à 
l’égyptologie et à la linguistique. 
« Mon désir de connaître 
mon histoire, ma culture, mes 
problèmes personnels, c’est-à-
dire mon désir de me réaliser en 
tant qu’être humain m’a mené 
à l’histoire », explique-t-il. En 
se plongeant toute sa vie dans 
l’étude des sciences exactes, 
celles de l’avenir, comme des 
sciences humaines du passé et 
du présent que sont l’histoire et 
la linguistique, Diop fait un tout 
de la connaissance des origines, 
des réalisations présentes et de 
l’invention de l’avenir, comme il 
ne cesse d’éprouver ses théories 
par la pratique et de mettre ses 
actes en accord avec sa pensée.

Multidisciplinarité et ambition

Cette riche multidisciplinarité, 
expression de l’ampleur de sa 
vision et de ses ambitions, fut et 
reste un des principaux reproches 
adressés par ses critiques issus 
de l’académisme universitaire 
français. « Sa démarche 
philosophique est finalement 
proche de celle de Karl Marx 
pour son côté interdisciplinaire 

et sa volonté de faire sauter les 
frontières entre les savoirs. Aussi, 
comme Marx, a-t-on du mal à le 
placer dans une case et juge-t-on 
sa pensée trop politique », observe 
Martin Mourre.

Déviant dans un univers 
conformiste, il s’abreuve des 
auteurs occidentaux dans toutes 
les matières et se forme auprès 
des plus brillants esprits de 
l’époque comme le préhistorien 
Henri Lhote, le philosophe Gaston 
Bachelard, l’ethnologue Marcel 
Griaule et le physicien Frédéric 
Joliot-Curie. Ayant achevé en 
1948 sa licence de philosophie, il 
dépose l’année suivante un sujet de 
thèse de doctorat en Lettres intitulé 
L’avenir de la pensée africaine 
et secondé par une recherche 
intitulée Qu’étaient les Égyptiens 
prédynastiques ? Mais l’ampleur 
du sujet et la multitude des 
disciplines invoquées déroutent 
les professeurs qui ne parviennent 
pas à réunir un jury. Qu’importe 
: Cheikh Anta diop s’affranchit 
de l’imprimatur académique et 
publie ses recherches en 1954 
chez Présence africaine.

Origine africaine de l’humanité

À une époque où l’origine africaine 
de l’humanité est une théorie 
encore nouvelle et polémique, 
Nations nègres et Culture – De 
l’antiquité nègre égyptienne aux 
problèmes culturels de l’Afrique 
noire d’aujourd’hui va au-delà, 
affirmant contre tout ce qui se 
professe à l’époque, de nombreux 
éléments à l’appui, que l’Égypte 
pharaonique, mère des sciences 
et des arts européens, était une 
civilisation africaine noire. « 
Cette œuvre audacieuse signe la 
précocité d’un intellectuel de 30 
ans qui, parti de peu de choses, a 
effectué un parcours d’excellence 
pour aller se confronter aux plus 
grands intellectuels de son temps. 
Nations nègres ne se cantonne 
pas à l’espace historique mais 
jette les bases de sa vision d’une 
unité politique de l’Afrique et 
met en place les thèmes qu’il 
va développer sa vie durant 
», commente Martin Mourre. 
Parallèlement, Diop se spécialise 
en chimie nucléaire et en physique 
nucléaire tout en enseignant dans 
des lycées parisiens, en donnant 
des conférences et en publiant de 
nombreux articles.

Thèse de doctorat

En 1960, alors que l’Afrique 
se libère, il peut enfin réunir un 
jury pour une thèse doctorale 
portant sur l’étude comparée des 
systèmes politiques et sociaux 
de l’Europe et de l’Afrique, de 
l’Antiquité à la formation des 
États modernes. « Le sujet que 
vous imposez n’est rien moins 

que planétaire, et de nombreux 
spécialistes vous tomberont sur 
le dos, comme la première fois 
», l’avait mis en garde Marcel 
Griaule. Qui connaissait son 
milieu : admiratif et impressionné, 
le jury lui décerne la mention 
Honorable quand il est exigé la 
mention « Très honorable » pour 
devenir professeur d’université. 
« Que comptez-vous faire ? » lui 
demande-t-on ce jour-là. « Je vais 
rentrer définitivement en Afrique 
noire, dès la semaine prochaine, 
et j’essaierai de contribuer à 
la formation des cadres et de 
contribuer aussi à l’impulsion de 
la recherche scientifique, aussi 
bien dans le domaine des sciences 
humaines que dans le domaine des 
sciences exactes. »

Opposition politique

En 1953, Diop a épousé Louise 
Marie Maes, intellectuelle 
comme lui et docteure en 
géographie humaine spécialisée 
sur l’Afrique. Avec les premiers 
des quatre enfants qu’ils auront, 
le couple part à Dakar participer 
à la construction de la nouvelle 
République du Sénégal. Celle-ci 
est, dès septembre 1960, présidée 
par Léopold Sédar Senghor. Celui 
qui, en 1956, déclarait « parler 
d’indépendance, c’est raisonner la 
tête en bas et les pieds en l’air », 
a une vision à l’antithèse de celle 
de Diop, qui s’inscrit rapidement 
dans l’opposition politique. Un 
domaine où il s’engage non 
sans expérience, ayant créé en 
1946 l’Association des étudiants 
africains de Paris et été de 1950 
à 1953 secrétaire général des 
étudiants du Rassemblement 
démocratique africain (RDA).

Prophète du décolonialisme

En 1961 à Dakar, face à l’apôtre de 
la coopération franco-sénégalaise, 
le prophète du décolonialisme 
lance le Bloc des masses 
sénégalaises (BMS). Senghor use 
de tous les moyens pour tenter de 
domestiquer l’intellectuel engagé 
: dès son arrivée de France, il se 
voit refuser la chaire de sociologie 
africaine à l’université de Dakar, 
qui porte aujourd’hui son nom, 
et doit se contenter d’un poste 
d’assistant à l’Institut français 
d’Afrique noire (IFAN). « De 1960 
jusqu’au départ de Léopold Sédar 
Senghor du pouvoir, en 1980, 
Cheikh Anta Diop sera empêché 
d’enseigner les sciences humaines 
dans le cadre universitaire 
sénégalais », note son fils. La 
prison, où il est envoyé un mois 
en 1962, est vaine à le museler, 
comme les propositions de postes 
ministériels faites l’année suivante 
sont vaines à l’amadouer.

Cheikh Anta Diop, une vie d’historien africain
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C’est Big Brother, version 
iranienne: à travers des 
scènes montrant des gens 

ordinaires aux prises avec un 
pouvoir sans visage, le film ira-
nien «Chroniques de Téhéran» 
d›Ali Asgari et Alireza Khatami 
dissèque un système dans toute 
son absurdité.

«Tout le monde nous dit que 
nous sommes kafkaïens», avait 
affirmé à l›AFP Ali Asgari, lors 
de la présentation du film --qui 
sort mercredi en France-- au fes-
tival de Cannes, dans la section 
Un certain regard.

Le tournage à Téhéran avait été 
entamé deux semaines avant 
le mouvement de contestation 
déclenché avec la mort en sep-
tembre 2022 de Mahsa Amini, 
décédée trois jours après avoir 
été arrêtée par la police des 
moeurs qui lui reprochait d›avoir 
enfreint le code vestimentaire 
strict imposant aux femmes no-
tamment le port du voile.

Après avoir filmé à huis clos 
trois tableaux, les deux réalisa-
teurs avaient fait une pause au 
plus fort de la contestation.

«C›était très triste de voir la pro-
phétie de ce film se réaliser dans 
la rue. Raconter ces histoires ne 
pouvait être plus opportun», a 
indiqué Alireza Khatami.

Sous forme de «vignettes» et sur 

un ton non dénué d›humour, les 
séquences montrent chaque ci-
toyen en plan fixe, le spectateur 
n›entendant que la voix de leur 
interlocuteur.

«C›était important qu›on ne voie 
pas le visage; c›est comme si 
c›était une seule personne, un 
seul système», précise Ali As-
gari.

Un homme venu enregistrer le 
nom de son nouveau-né, une 
mère et sa fillette dans un ma-
gasin de vêtements, une jeune 
femme passant un entretien 
d›embauche, une dame cher-
chant son chien perdu au com-
missariat.

Des scènes a priori banales 
mais qui très vite virent à 

l’absurde.

«Oeuvre philosophique»

L›homme qui veut appeler son 
fils David se voit refuser ce 
prénom «car c›est européen et 
pas iranien». «Pourquoi pas 
Daoud?», lui intime le fonction-
naire du registre civil.

La fille qui cherche à être em-
bauchée est victime d›un harcè-
lement sexuel insidieux; un autre 
homme cherchant un emploi 
est longuement interrogé pour 
vérifier qu›il est pratiquant; et la 
dame qui cherche son chihuahua 
est sermonnée sur le fait que les 
«chiens sont impurs». «Pour-
quoi n›adoptez-vous pas un ca-
nari?», dit le policier.
Alireza Khatami ne veut pas 
parler de «portraits d›Iran», car 
«nous ne voulons pas prétendre 
représenter l›esprit de toute une 

nation... mais chaque Iranien se 
reconnaîtra dans l›une de ces 
scènes». «C›est plus une oeuvre 
philosophique sur le fonctionne-
ment d›un système qu›un mani-
feste politique», dit-il.

L›idée est née après l›interdiction 
d›un tournage qu›il voulait 
faire. «On se disait combien les 
conversations que nous avions 
eues avec les autorités étaient 
absurdes», se souvient-il.

Le dernier tableau montre d’ail-
leurs un réalisateur, qui veut 
faire un film sur sa mère battue 
par le père. Un responsable lui 
demande de «retirer» 12 pages 
du scénario. «Vous ne pouvez 
faire tuer votre père dans le 
film», le sermonne-t-il.
«Cette conversation est à 95% 
vraie. La plupart des dialogues 

sont basés sur des histoires 

vraies... et tout ce que vous 

voyez dans le film n›est pas 
nouveau, c’est juste raconté dif-

féremment», explique M. Kha-

tami.

«J’ai six soeurs et certains per-

sonnages sont inspirés de choses 

qu›elles m›ont racontées», in-

dique M. Asgari.

Un tableau en particulier fait 

écho à l›affaire Mahsa Amini. 

Dans le film, une femme se 
voit menacée de confiscation 
de sa voiture car des images de 

caméra surveillance ont montré 

qu›elle avait enlevé brièvement 

son voile. «C›est un crime», lui 

assène son interlocuteur.

Le King Abdulaziz Center for 
World Culture se transformera 
en centre cinématographique 
du 2 au 9 mai pour la dixième 
année du Festival du film saou-
dien, qui présente et honore 
l’art du cinéma.

Le festival propose des pro-
jections et des ateliers et sera 
l’occasion pour les cinéastes 
du Royaume et de la région de 
partager leur goût pour le ciné-
ma. Le thème principal de cette 
année sera la science-fiction, 
avec un accent particulier sur le 
cinéma indien.

Ahmed Al-Mulla, directeur du 
festival, a déclaré : « Cet évé-
nement est en train de devenir 
un festival incontournable pour 
la communauté cinématogra-
phique du CCG (Conseil de 
coopération du Golfe). La 10e 
édition de cette année s’an-
nonce comme la plus impor-
tante et la meilleure à ce jour ».

Il a ajouté que l’événement per-
mettra aux cinéastes d’Arabie 
saoudite de participer à la ten-
dance mondiale en faveur de la 
narration visuelle.

Le vice-président du festival, 
Mansour Al-Badran, a déclaré : 

« Nous avons parcouru un long 
chemin au cours de la dernière 
décennie et nous sommes heu-
reux de constater que l’impor-
tance et la popularité du Festi-
val du film saoudien au sein de 
la communauté cinématogra-
phique de la région augmentent 
d’année en année ».

« Grâce à un partenariat stra-
tégique, le Festival du film 
saoudien est devenu un por-
tail d’échange et d’exploration 
culturels, offrant une ouverture 
culturelle au Royaume et jetant 
des ponts au-delà des frontières 
pour de nouveaux programmes 
et de nouvelles expériences ».

Cette année, le programme « 
Spotlight on Indian Cinema 
» présentera des films indiens 
indépendants, au-delà de Bol-
lywood. Des ateliers pratiques 
et des séminaires culturels 
seront organisés, ainsi que des 
événements pour les enfants.

Organisé par l’Association du 
cinéma, en partenariat avec 
Ithra et avec le soutien de la 
Commission du cinéma du mi-
nistère saoudien de la Culture, 
le festival a reçu plus de 800 
candidatures pour ses prix cette 
année.

Le SFF a restructuré ses can-

didatures pour les prix cette 
année. Les films et les scé-
narios seront nominés par le 
comité technique du festival et 
concourront pour 37 prix dans 
trois catégories : compétition 
de films, scénarios non réalisés 
et projets du marché de la pro-
duction. Des palmes d’or ont 
été ajoutées pour récompenser 
le meilleur documentaire saou-
dien sur l’environnement et le 
meilleur court métrage d’ani-
mation.

Le festival poursuit sa tradition 
de rendre hommage aux réali-
sations des pionniers du cinéma 
dans le Royaume et dans le 

Golfe. Cette année, le festival 
rend hommage à l’acteur saou-
dien Abdulmohsen Al-Nemer, 
qui a joué dans le film « Haj-
jan » de l’année dernière, et au 
réalisateur syrien Mohammad 
Malas.

La « Cinémathèque d’Alk-
hobar» sera lancée pour servir 
de siège administratif à l’Asso-
ciation du cinéma, et proposera 
des dîners et des concerts dans 
des lieux choisis de la ville pen-
dant toute la durée du festival.

Pour des mises à jour et plus 
d’informations, visitez le site 
ithra.com.

«Chroniques de Téhéran» au cinéma

 le visage invisible du pouvoir iranien

Le 10e Festival du film saoudien met en avant
 la science-fiction et le cinéma indien
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L’Office national du 
pèlerinage et de la 
Omra (ONPO) a 

réaffirmé, ce mardi 12 mars, que 
l’organisation du Hadj est de son 
ressort exclusif, en collaboration 
avec les agences de tourisme 
autorisées.
Dans son communiqué, l’office 
rappelle que l’accès au Hadj ne se 
fait que par l’obtention d’un visa 
du Hadj délivrée par l’ONPO.
Ce rappel intervient en réponse 

à des pratiques contraires à 
la réglementation en vigueur, 
observées chez certaines agences 
de tourisme et de voyages. 
Ces dernières proposaient 
le pèlerinage via des visas 
touristiques pour le Royaume 
d’Arabie saoudite, une démarche 
non conforme aux règles établies.
L’ONPO souligne que de 
telles pratiques constituent des 
violations des réglementations 
en vigueur dans les deux pays. 

Elles exposent les citoyens à des 
risques d’escroquerie par des 
parties non autorisées et engagent 
la responsabilité des agences 
de tourisme et de voyages 
concernées, les exposant à des 
sanctions prévues par la loi.
Le message est clair : le Hadj 
ne peut être organisé que 
par l’ONPO et les agences 
autorisées, et ce, exclusivement 
via le visa Hadj. Toute autre voie 
est illégale et expose à de graves 

risques.
L’ONPO rappelle aux citoyens 
et aux agences de tourisme de se 

conformer aux réglementations 
en vigueur pour garantir un 
pèlerinage sûr et en toute légalité.

Le président du Haut 
conseil islamique 
(HCI), M. Bouabdellah 

Ghlamallah s’est entretenu 
mardi, par visioconférence, avec 
le président de l’Instance des 
affaires du Hadj, de la Omra et 
du pèlerinage de la République 
islamique d’Iran , M. Abdul 
Fattah Nawab, indique un 
communiqué du HCI.
Lors de cette rencontre 
virtuelle portant sur «La 

fraternité et l’unité islamiques 
et leur renforcement durant le 
Ramadhan», les deux parties 
ont souligné la «nécessité de 
soutenir la cause palestinienne 
et son peuple qui fait face à un 
génocide perpétré par l’entité 
sioniste».
Les deux responsables 
ont également insisté sur 
«l’importance de renforcer la 
fraternité et la solidarité, et 
de consolider l’unité entre les 

peuples musulmans, notamment 
durant le Ramadhan».
A cette occasion, le président 
du HCI a réitéré la position 
de l’Algérie vis à vis de la 
cause palestinienne ainsi 
qu’envers toutes les causes 
justes du monde. Des positions 
«imprégnées de la Révolution 
algérienne que le peuple 
s’apprête à commémorer 
le 70e anniversaire de son 
déclenchement», a-t-il indiqué.

Hadj et Omra :
L’ONPO met en garde contre les agences non autorisées

Ghlamallah s’entretient en visioconférence avec 
le président de l’Instance iranienne des affaires du Hadj, 

de la Omra et du pèlerinage

A La famille Benassou
 C’est avec consternation que nous avons appris la ,

disparition de votre mère
Benassou Rahwia Dit Warda

  La Famille cherait ainsi que l’ensemble du personnel
 du quotidien Seybouse Times sont  profondément attristé

 et affecté,vous présentent leurs sincères condoléances
 et compatissons aux côtés de votre famille pour les

Moments douloureux que vous venez de subir
  Si nore sympathie , notre compassion, et notre solidarité

 peuvent vous aider à surmonter cette terrible épreuve
 vous pouvez alors y compter sans aucun doute

 Que dieu tout puissant accorde à la défunte sa sainte
 miséricorde et l’accueille en son vaste paradis

A dieu nous appartenons et à lui nous retournons

CONDOLEANCES


